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Deu: ans se sont écoulés depuis la parution du premier numéro
d. a. bulletin. Imprimé en sept langues (francais, kurde,
tura, anglais, allemand, italien et espagnol), il est actuel-
lement diffusé dans 47pays. Parmi les 1800 abonnés, beaucoup
de bibZioth~ques, de centres de documentation et de recherche,
ainsi que des organismes publics et de nombreux journalistes.
Enfin, le bulletin est diffusé auprès des intellectuels kurdes
e:il4s en Europe et dans la plupart des associations kurdes,
en Franae, Allemagne, Angleterre, Suède, Belgiqué, Etats-Unis,
Australie, etc.
Afin d'enrichir le contenu de ce bulletin, et répondre au:
demandes des lecteurs, une place plus importante sera faite
désormais au: nouvelles de la diaspora. Et dès le prochain
numéro, une nouvelle rubrique sera consacrée d la revue
de la presse kurde.

SOM M A IRE A L'OCCASION DU PREMIER ANNIVERSAIRE
DE SA DISPARITION1 HOMMAGE A YILMAZGUNEY
MORT DE MUSTAFA REMZI BUCAK
LE GOUVERNEMENT AUSTRALIEN ETLA QUESTION KURDE
NOUVELLES DE LA DIASPORA
L'ASSOCIATION SUISSE-KURDISTAN
A SIGNALER
LA REVUE DE PRESSE EN BREF
LISTE ~ES PUBLICATIONS DISPONIBLES

HOMMAGE A Y. GONEY A l'occasiondu premier anniversairede la mort du cinéaste
kul'de YiÜ7rzaGüney, co-fondateurde l'InstitutKu.Pde,
celui-ciorganiseraune série de nrznifestationsde cOl1l7lémo-
ration.
La premi~rede ces manifestationsaura lieu d Paris, le
? septembreprochain, et 20h., dans la grande salle de la
léison de la Mutualité,avec la participationde nombreux
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artistes, musWl,ens, écrivains et poètes kurdes et turcs.
Un progmmme similaire sem présenté le 13 septembre d
20h. à Berlin, dans la salle de la Frei Universität, puis
le 21 septembre à la Sportshalle de Cologne.

Enfin, du 10 au 30 septembre, une ezposition de photos et
d'affiches re latant la vie et l'oeuvre de Güney se tiendra
dans les salons de l'Institut Kurde.

M.R. Bucak, l'une des personnalités les plus marquantes du
mouvement national kurde de Turquie vient de décéder d
Paris, d l'~ge de ?3 ans, après U1L quart de siècle d'e3:il.
Né en 1912, d Anaau, petit village du district de Siverek,
M. Bucak avait fait ses études secondaires et supérieures
d Istanbul où il obtint, en 1940, une licence de droit.
Entre temps, en 1935, il avait séjourné pendant un an d
Paris et d Nancy. Malgré sa briéveté, ce séjour l'avait
profondément marqué ; il regagna son pays avec la conviction
que le peuple kurde ne pourrait se libérer de ses cha1:nes
que pal' l'instruction et en s'organisant dans des structures
modernes. A l'époque, le Kurdistan comptait plus de 98%
d'illettrés et vivait, depuis 1925, en état de révolte
permanente contre le régime d'Ankara. Ralliant quelques
étudiants kurdes à ses idées, M.R. Bucak fonde, en 1940, le
Foyer Estudiantin Dicle (Le Tigre), afin de regrouper sous
le m~e toit la cinquantaine de jeunes Kurdes étudiant alors
à l'Université d'Istanbul. Le but poursuivi est d'encourager
le goût pour l'étude chez les Kurdes, favoriser le rapproche-
ment de ces futurs cadres de la nation kurde et organiser
les meilleurs d'entre eux pour l'action patriotique clan-
destine.
Intervenant à la fin des grandes révoltes kurdes des années
1920-1930, dirigées par les élites traditionnelles (chefs
religieux et seigneurs féodaux) qui ont fait plusieurs
milliers de victimes dans les rangs de la population
kurde, la fondation de ce modeste foyer marqua le début
d'une période nouvelle dans le mouvement national kurde.
M.R. Bucak et ses amis se rapprochèrent, à partir de 1940,
du Parti Démocrate, qui venait d'être créé pal' Celal Bayar,
et qui réclamait la démocratisation de l'Etat turc. En
1947, M.R. Bucak s'installa à Diyarbakir et y e3:erca sa
profession d'avocat. Il fut, comme nombre de ses amis kurdes,
élu député de la capit.ale kurde sur les listes du pqrti
Démocrate. A l'Assemblée d'Ankam, il dénonca avec courage
les e3:actions et les injustices perpétrées dans les
"Vilayets de l'Est" (kurdes), ce qui lui a valu l'hostilité
des dirigeants de "son" parti. Le Président de la République,
Celal Bayar, le-menaca personnellement du pire. Lorsqu'en
1959, 49 intellectuels kurdes, proches de M.R. Bucak, furent
alT6tés, sous l'accusation de "sépamtisme", il comprit que
l'étau se ressermit autour de lui et quitta son pays pour
aller se réfugier aux Etats-Unis.
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Dans son eziZ outre-Atlantique, M.R. Buaak poursuivit ses
aativités patriotiques en essayant, avea ses modestes moyens,
d'infoPmer l'opinion publique amériaaine sur le drame kurde
et en aidant le mouvement autonomiste kurde irakien du
général Bar2ani.

Quelques mois après la fondation de l'Institut Kurde, en
février 1983, il avait déaidé de venir s'installer à Paris,
o~, entouré de jeunes qu'il ne aessait d'enaourager à étu-
dier, il véaut la période la plus heureuse de son ezil.
Cet horrrnemodeste et aourtois, que les Kurdes de Paris
appelaient affeatueusement "Apo" (onale), est déaédé dans
la nuit du 12 juillet, à la suite d'un malaise aardiaque.
Après une aérémonie qui a eu lieu le 25 juillet, à lOh.,
à l'Institut Kurde, en présenae de sa famille et de ses
amis kurdes, sa dépouille mortelle a été envoyée dans sa
ville bien-aimée de Siverek, o~ il fut enterré le 26
juillet.

Membre d'honneur et l'un des plus ahauds supporters de
l'Institut Kurde, MUstafa Remzi Buaak lui a légué sa biblio-
thèque et ses biens.

Dans une lettre adressée au Sénateur Donald Chipps, leader
des Démoarates australiens, le Ministre des Affaires
Etrangères d'Australie, M. Bill Hayden, a préaisé la
position du gouvernement australien sur la question kurde.
Après avoir évoqué les mesures disariminatoires qui frappent
les Kurdes en Turquie, en Iran et en Syrie notamment, il
ajoute : "Le gouvernement australien a répondu aux alléga-
tions de disarimination aontre les Kurdes en évoquant le
problème à la fois lors de aontaats bilatéraux et dans les
aongrès internationaux sur les Droits de l'Homme, en parti-
aulier lors de la 41ème Session de la Commission des Droits
de l'Homme (du 6 février au 15 mars 1985). Les aas indivi-
duels qui sont portés à la aonnaissanae du gouvernement sont
suivis avea attention."

* La ahatne de télévision australienne SBS a rediffusé le
21.7.1985, de 17h. 30 à 18h. 30, des eztraits du aonaert
donné à Sydney pal' les ahanteurs kurdes $ivan et
Gulistan et la ahanteuse progressiste turque Melike Demirag.
Les interventions de l'Ambassade turque auprès des autorités
australiennes pour emp6aher la diffusion de ae programme
sont l'estées vaines.

* La radio nationale australienne ZEA vient de déaider
offiaiellement d'aaaorder aux immigrés kurdes un temps
d'antenne pour diffuser des programmes à aaraatère aulturel
et informatif. Au début, aes programmes seront mensuels.
La aommunauté kurde d'Australie espère arriver assez rapi-
dement à obtenir des programmes hebdomadaires en langue
kurde.
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L'ASSOCIATIONSUISSE-KURDISTAN

A SIGNALER 0

Créée en janvier 1985~ l'Association Suisse-Kurdistan
(Case postale 2061~ 1002 LAUSANNE~ Suisse) édite désormais
un bulletin semestriel "L'Appel du Kurdistan", dont le
premier numéro est sorti en juin dernier.
Dans un éditorial sont précisés les buts et projets de
l'A.S.K. :
"- Informer objectivement sur la situation au Kurdistan.
Par les médias, des conférences, la tenue de stands, etc.
- Favoriser les contacts entre les Kurdes et la population
suisse.
- Contribuer cl faire connattre et cl préserver la culture et
la langue kurdes.
- Apporter un!!aide aux réfugiés kurdes en Suisse."
Pour tout rerw.:3ignement,s'adresser cl Etienne Dubuis,
l'Appel du Kurdistan, Val d'Or 9, 1009 PULLY, Suisse.

-+ "Mtrkut" (le rraillet), journal humoristique, vient de
nattre. Sa devise : "Haut les Maillets /".
Rédacteur en chef : Mahmûd Le'Wendt.
Adresse: c/o Ostberg, Folkungag. ?8 3tr., 116 30 Stock.holm,
Suède.
-+ "Zengil" (la cloche). Autre revue humoristique, dont :le
premier numéro est sorti en juillet.
"Fini le deuil, voici Zengil / Il faut que les Kurdes
aussi commencent cl rire l"
Rédacteur en chef: Aladtn
Editeur "Rûknedtn.
* Réédition : "The Kurds", Rapport nO 23 du "Minority
Rights Group". Ecrit par David McDowall, c'est un guide
indispensable pour comprendre les complexités de la
situation kurde.
Adresse : The Minority Rights Group, 29 Craven Street,
London WC2N 5NT, Grande Bretagne.
* "$i'Wenêbo Kurdistan" (Pitié pour le Kurdistan Jo,un
recueil de poésies de Y. Werzêr, édité en Italie, avr~lo
1985.
* "Khosro'W bin Miharrad bani Ardalan, Khronika" (Les
Chroniques de Khosro'W bin Mihemmed beni Ardalan)~ Moscou
1984~ 220 p.
Histoire de la principauté kurde des Ardalan, au Kurdistan
iranien~ aux XVIII et XIXe siècles. Texte persan reproduit
en fac-similé, introduit et traduit en russe par Vasileva.
*"Yadi Ahrradi, Eule im exil" , Zurich 1985.
Recueil de poèmes en langue allemande d'un jeune poète
kurde iranien.
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~ "TUrkey, testimony on torture", Amnesty international,
juillet 1985, 76p. .
T~moignages sur la pratique syst~matique de,la torture
dans les prisons turques.

It "Dengl Roja U'7,", ~ditions Tigris, 74 p." Bl'U:X:eZtes1985.
Rsoueil de po~mes, en kurde, de Dezww6,M. Fsrho.' .

It "Lisd der Aarde", Editions Tigris, S9 p., ~ettes 1985.
Recueil de po~mes, en flamand, du jeune po~~e. kur~ Del'Wlt,
M. Ferho. . .

It "192S Kürt Auaklanmasi, $eyh Sa£t Hareketi" (te souUvement
kurde de 1925), par le Prof. M.A. Hasl'Btyan,' l)z' K.M. Ahmad,
M. Cl&t%n,Editions Jina mt, 7S p. Uppsala. ' .
Traduction en turc de trois artic les sur l' insu%'l'Botion
kurde de 1925 oontre le r~gime d'Ankara.' '.

. ~ 'J

It "Les raoines de la non reoonnaissanoe historique du
Kurdistan", Hasan Yildia, mattrise de philosophie, Universit~
Paris VIII Vincennes cl St Denis, 1985.

It Le 2'1 juillet, d 8h. 30, dans le cadre de l'~mission de
radio "Les voi:x;du si lence" d'Antoine Spire, une ~mission.
sur les Kurdes, d laquelle ont particip~ deuz membl'es de
l'Institut Kurde. '
La situation pr~sente et le devenir du peuple kurde.
L'oppression de sa cutture. " I

~ Les 13 et 14 juillet, s~minaire sur l'enseignemetlt de
leur langue maternelle aux enfants kurdes. Orgqnis~ par
l'association des Professeurs et Instituteups kur.4ës, d
Munich, d DGB-flaus.



PUBLICATIONS EN VENTE tL'Institut Kurde diffuse des livres, disques, cassettes et cartes postale ••
Vous en trouverez la liste ci-dessous. Pour vous les procurer, envoyez le
bon de commande ci-joint, avec votre règlement, par chèque, CCP ou mandat.
Aucun envoi ne sera fait contre remboursement.

LIVR!S .

CASSETTES
VIDEO

LES KURDES, de Basile Nikitine
LES KURDES ET LE KURDISTAN, ouvrage collectif, Maspéro
KURDISTAN UND DIE KURDEN, ouvrage collectif, en allemand
LE KURDISTAN IRAKIEN, ENTITE NATIONALE, de I.S.Vanly
MA VIE DE KURDE, de N. Zaza
LES CHAMPS DE YUREGHIR, de Y. Güney
LETTRE A L'UNESCO, de I. Beiikçi
SAVUNMA, de 1. Be~ikçi , en turc
~IVAN' lN SEVDASI, de M. Baksi , en turc
DIYARBAKIR 'DA I~KENCE, de ~. Kaya, en turc
LE KURDISTAN D'IRAN, d'Aide Médicale Internationale
LES KURDES AUJOURD'HUI, de C. More
KlUVEMENT NATIONAL KURDE, de C. Kutschera
ANTHOLOGIE DE LA POESIE POPULAIRE KURDE, de G. Chaliand
ME!I>IRE DU KURDISTAN, de J. Blau
CHILDREN OF THE lINN, de Margaret Kahn
SANCI, d'Orhan Kotan (en turc)
GRAMMAIRE KURDE, de Bedir Khan et R. Lescot
MANUEL DE KURDE SORANI, de J. Blau

WELATÊ ME KURDISTAN (Video Kurdistan)
DENGf KURDISTANf (Kurdistan Collective)

~IVAN PERWER, The Kurdish Troubadour
KOMA ZOZAN, Chants et Musique du Kurdistan
TEMO, Barde du Kurdistan
~ERIN & R.F.A.S. band
LE HUR, la musique du film
YOL, la musique du film

128 F
35 F
40 F
90 F
70 F
85 F
20 F
60 F
30 F
30 F
85 F

110 F
150 F
35 F
60 F

100 F
20 F

125 F
80 F

300 F
300 F

10 F
55 F
70 F
70 F
55 F
55 F

~IVAN PERWER N°l à 7
iIVAN PERWER N°8 et 9
GULISTAN N°2 et 3
MELIKE DEMIRAG N° 1 à 4
BARAN N°2
FEQIYE TEYRA N°2 à 4
MEHMET KQÇ N° 12
JI BO ZAROKEN KURDISTAN N° 1
ARIF & HESEN CIZREWI
LA VOIX DES FEMMES KURDES
A1WŒ TIGRAN
MUSIQUE INSTRUMENTALE KURDE
MUSIQUE POPULAIRE DU KURDISTAN N° 1 à 3
CIWAN N°)

éditée par l'Institut
"
"
"
"
"

35 F
40 F
35 F
35 F
35 F
35 F
35 F
35 F
35 F
35 F
35 F
35 F
35 F
35 F

(

Cartes postales couleur (2F), noir et blanc (lF)
Affiches de l'Exposition & de l'inauguration
Affiches de la fête de Newroz 1984

Hêvt N° 1 et 2
Studia Kurdica N° 1
Kizgin N° 1 et 2
Bulletin de l'Institut (numéros précédents)

20 F
10 F

40 F
40 F
15 F
20 F
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LIVRES En' PERIODlCUES EN LANGUEKURlE

POESIE Cegerxwin RONAK
ZEND-AVISTA
SEFAK
H~Vt

F. Cewerî DE ~ÊRîNE
LIVRES D'J!NPRl1'S Bozarslan MEYRO

MIR ZORO
GURE BILURVAN
SERKETINA MI~KAN

M. Baksi KEÇA KURD ZOZAN
ZAROKÊN IHSAN

A. Lindgren, I. Wikland : BELÊ LOTTA KARE BAJO
G. Bergstrom : MA TU TIRSONEK î ALFONS OBERG
L. Ferick, J. Carlbrand : MA GAKÛvt KÛÇlKAN DIXWIN

KINO DIGOT ALlKARÎ BIKIM
ALFONSÊ ~ÎT
ALFONS Û CINAWIR
KINO DIGOT LI wt DEd BINERE

A. Lindgren KEÇA ~ERUT LOTTA
S. Behrengî MASIYÊ RE~ E PIÇÜK

PERIODIQUES HÊLîM (n° 1 à 11) (pour enfants)
dvî (n ° 1 à 13) "
KULîLK (nO 1 à 13) "

ROJA NÛ (revue artistique et culturelle) (nO 1 à 7)
BERBANG "
TEKO~ER "

35 F
35 F
35 F
35 F
25 F
35 F
35 F
35 F
35 F
35 F
35 F

35 F
35 F
35 F
35 F
35 F
25 F
35 F
25 F
15 F

6 F
6 F

10 F

12 F
10 F
10 F

lOV\N EUB ~EMO
M. BAKSI
BIRINDAR

Dim Dim
Hêlîn
Xanê
Soro

30 F
25 F
15 F
30 F

,

BON DE COIIIIANDE
Je clâire1'lCl1Oir lea publications suivantes:
...•••••••••••••••••••••••••••.•..•.....•.••............•...........................Nombre x .....•...F - ••....••••...FF
..................................................................................... Nombre x ~...••.•. F - .•.•.••..•.••FP
••••••••••••••••••••••••••••••••••.•••...•..........................................Nombre x .......••F - .••••••...•••FF
.••••••••••••••••••••••••••••••••••••••..••..••...................•.................Nombre •...•.•... x •...••.•. F •..•••.•••.••• pp
••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••.•..•.•.........•...........................Nombre .......•.. x .••••••••F ~ ••••.••.•••••FF

Je joiDI ua cb6que de F. représentant le montant de ma commande.

NOM:

ADRESSE:



BULlEI'IN DE SOUSCRIPTION

Je louhaite contribuer à l'action culturelle de l'Institut Kurde.
Je VOUI envoie un ch~que de F.

Je louhaite recevoir r6guli~rement le bulletin de l'Institut.
Je VOUI envoie un ch~que de 80 F, représentant l'abonnement annuel.

NOM:
ADRESSE :

••

l
l,

-----------------------~
BON DS COMMANDE STuOIA KURDICA (revue en arabe. penan et turc

anglais et français)

Je souhaite recevoir exemplaire (s) de STUDIA KURDICA,
en langue au prix de 30 FF (pour la France) ou 5 Dollan
(pour l'étranger).

numéro (s) désiré (s) .

.J,.vous adresse mon reglement de par.D chèque bancaire.D ccp•
.0 mandat-lettre. c:l mandat international, à l'ordre de l'Institut Kurde de Paris.

:Nom .
.Adresse :

. :Date

-----------------------~
BON DE COMMANDE H~t (revue culturelle en langue kurde)

D

Je souhaite recevoir ...... exemplaires de H2vt. au prix unitaire
de 40 FF (pour la France) ou 6 Dollars (pour l'étranger).

lanuméros d6sirés ..•........•.•...•........•.....•..•.....•..•..••.••••

Je souhaite soucrire abonnements à ~vt (2 numéros par an),
à partir du numéro pour le prix unitaire de 80 FF (pour
la France) ou 12 Dollars (pour l'étranger).

Je vous adresse mon reglement de par O. chèque bancaire. ClœP.
0;mandat-iettre,O; mamiat international, à l'ordre de l'Institut Kurde de Paris.

Nom .
Adresse :

Date
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SOUTIEN A L'ACTION DE L'INSTITUT
Afin de poursuivre et d"largir son action en faveur de la
culture kurde, l'Institut Kurde de Paris vient de lancer
une campagne de soutien pour trouver les moyens financiers
n'cessaires. (voir le Bulletin N° 11) ,
Deux ans apràs sa cr'ation, l'Institut estime que chacun,
a eu le loisir de se faire une id'e sur ses objectifs et
sur son action.C'est donc à tous ceux ~i ont pu appr4cier
le travail de l'Institut au cours de ces deux ann'es, et
qui croient à sa n'cessit', que nous faisons appel.

Seul, un apport massif et r'gulier de cotisations pe~t
permettre à l'Institut Kurde de Paris de survdvreét,d'ac-
complir les tAches qu'il s'est fix'.
Quelles formes peut prendre ce soutien ?
- Soit une cotisation annuelle de 500 F, qui permettrait à

l'Institut de fonctionner, d'enrichir son Centre de do-
cumentation, de former des enseignants, d"diter r4gu-
liàrement les revues, d'imprimer livres et man~els.
L'objectif, dans ce domaine, est d'arriver d'ici un an
à avoir 3 000 cotisants.

- Soit une contribution de soutien, plus importante, qui
selon ce qui sera recueilli, permettrait à l'Institut
= d'acheter un mat'riel d'impression et photocomposi-

tion devenu indispensable,
= d'envisager l'acquisition de l'immeuble de l'Institut,

actuellement loué, ce qui constitue une lourde charge.
--------------------- ><

BON DE SOUTIEN

D JE SOUHAITE CONTRIBUER A L'ACTION CULTURELLE DE
, L'INSTITUT KURDEI JE VOUS ENVOIEI A TITRE DE DONI

UN CHËQUE DE 1111111111 FI

D JE SOUHAITE DEVENIR MEMBRE ASSOCIË DE L'INSTITUTVEUILLEZ M'ENVOYER UN FORMULAIRE D'ADHËSIOM,

NOM : •••••.•••••••••••••••••• Prénom : ••••. e •••••••••••

ADRESSE : ..............................................
..............................................
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. Tél : ..........•...•
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"MEMOIREDU KURDISTAN". Pré8entation de l'anthologie de J.BLAU, parue en 1984
auz édition8 Findakly (Bul.l.etin aritique du livre francai8, nO 472).

VISITE et l'In8titut Kurde : réait de M. Kahn, auteur de "Children of the Djinn"
(Aaad-t Kurdi8tan, juil. 85).

LETTRE OUVERTE, adre88ée pal' Vera Beaudin-Saeedpour, respon8able de "The Kurdi8h
Program", au Pdt de8 Etat8-Uni8, à prop08 de la 8ituation de8 Kurde8 de 1Urquie
(27.3.85).

LA POSITION DU GOUVERNEMENTAUSTRALIEN à l'égard de la que8tion kurde. Une lettre
du Mini8tzae au8tralien de8 Affaire8 Etrangère8 au Sénateur Chipp8 (18.4.85).

OCCUPATIONdu Con8ulat de Suède, à B<tle, pour protester aontzae l'al"l'e8tation de
H. Yildirim pal' la poliae 8uédoise (Les dezanière8 nouvelle8 d'Al8aae, 5.5.85,
La Tribune de Genève, 31.5.85).

5 MAQUISARDSKURDESTUES à Sanliurfa (L'Eveil de la Haute Loizae, 24.5.85).

LA GUE!lILLA des Kuzade8 aontzae le gvt tura aontinue (Intezanal Herald Tribune 8.6.85).

LES NOUVEAUXJANISSAIRES. Ankara s'est attzaibué le rôle de gendame du flana
ozaiental du NATO. Un artiale de Mirella aaletti. (Orizzonti 6.7.85).

VISITE AU Q. G. de Gha88emlou. Un artiale de C. Mozae (Le Monde, D088ier8 et
Document8 nO 123, juin 85).

IDRISS BARZANI intezaviewé à Qaraj, Iran (The AU8tralian, 13.6.85).

PROTESTATIONdu gouvezanement tuzaa aontre la pazaution et Bonn de Mizgvn (La lettre
de la FIDH 18.6.85, Türkiye Posta8i 12.7.85).

LES LOUPS GRIS, détaahement8 d'a88aut du Parti nationaliste d'aation du Colonel
TUrké8, tzaè8 aatif8 en Euzaope, finanaent leur8 aativités gn1ae au trafia de
drogue. (Al8aae 1.6.85).

CONCENTRATIONDE TROUPESirakiennes et tu:r>que8 au Bahdinan (Info.OuvPièzae8 30.6).

LE KURDISTANEN LUTTE. En Iran, Iraq et Turquie, le nationali8me kurde e8t bien
vivant (M.E.I. 14.6.85).

20 EXPERTS ETRANGERSDETENUSpal' l'U.K.P. (Le Monde, 30.6.85).

SELON LES U.S.A., KRADAFI atti8erait la guerilla kurde en Irak (Le Point 3.6.85).

UN CAMPDE REFUGIES KURDESd'Irak borribardé : 100 mozats au moins (L'llwrr1nité,
0ue8t-Franae 10.6.85). J.

LA GUERRECONTINUEau Kurdistan de Tuzaquie (L'llwrr1nité 3.6., Le /obtin de Pazai8,
Libération 10.6.85).

4 KURDESCONDAMNESA MORT (La République de8 Pyrénée8 15.6.85).

IRAK ET TURQUIEALLIES aontzae le8 KuPdes (An-Nahal' 16.6.85).
STUDIA KURDICA. Parution du n 0 2 (Al-Haqiqa 8. 7. 85) •

MANOUCHIAN,Il avait 38 an8 ••• (L'Union 2.7.85).

AFFRONTEMENTSAU KURDISTAN de TuPquie (Le Quotidien de Pazai8 3.7, Le Monde 4.7.)

LA HANTISE TURQUEDES "BANDITS" KURDES. Repozatage. (Le Monde 16.7.85).

REPRESSION, RATISSAGES, TORTURE, CONDAl,fNATIONSA MORT: a' e8t le 80zat de8 Kurde8
de TUrquie (L'llwrr1nité 12 et 15.7, Le Monde 12 et 20.7, Libération 22 et 23.7.85).

AMNESTY INTERNATIONAL appel.l.e les autorités tuzaque8 à azaza~tezala tozatuzae (Amne8ty
International neW8 zaelea8e, 23.7.85)
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AZADI KURDISTAN

."

By Dr. Margaret Kahn

. :.Instltute
Kurde
de Paris

For a long time, to students of Kurdish
culture like myself, it was a particular

pleasure to get off at the metro stop
Poissoniere in Paris, walk a few blocks clown
Rue Lafayette, and fmd a large gate with a
doorbell marked "Institut Kurde."

F9r people who are used to embassies and
consulates and cultural centers, there ß12Y be.
nothing remarkable about the Kurdish in-.
stitute. But for Kurds and their friends, there'.
is something very special about coming to a
place that is just for Kurds.

You walk through the gate and down a.
passageway which leads into a courtyard.
There you see the white three story building
with brass letters, "Institut Kurde." It is not
a hole-in-the-wall type of place. Not a
storefront used by political parties. Not a tem-
porary shelter. But a permanent home for
Kurdish studies and culture. Inside you find .
Kurds from all parts of Kurdistan, sitting
together at the table, studying, drinking
glasses of tea, talking in Kurdish, preparing to
go in for the classes which are offered at the'
Institute.

On the second floor is a large library. With~
its elegant hardwood build-in bookcases and
good carpet, it feels like a place where you
could sit for hours, perusing the many
volumes donated and gathered by people.
associated with the Institute. If you are used.
to scrounging around university libraries and
strange bookstores to find books on Kurds
and things Kurdish, you will be surprised to
see so many volumes in one place. You will
be surprised also when you look in the
bulletin put out by the Institute and see all the
recent news articles on the Kurds written In
a variety of languages and conveniently
gathered into one place,

The physical ambience is impressive, but
it's not what makes the;Institute unique. What
makes the Kurdish Intitute so special is the
spirit found there. The enthusl2sm with
which visitors are greeted. The pride that
comes from Kurds having established their
own place. A place where they can meet and.
talk to each other and their friends not as
citizens of Turkey or Iraq or Iran, nor as im- .
migrant French, but as Kurds, For that reason
the Kurdish Institute ß12Y be one of the more
important things Kurds have done lately. To
show themselves and the world that there is
a real Kurdistan and that one of its outposts
is at 107, rue Lafayette in Paris.

All jinandaJ assistanœ, subsaiptions, articles,
contributions, inquiries should be sent directly
to: Institute Kurde de Paris, 106, Rue Laflyene
- 75010 Paris, France. Tel: 82464 64.

HUMANE FOUNDATION

Volume 2, No.1 July, 1985

NO:472

ISBN 2-86805-002-6

130084

372-()()'15

Littérature kJ!!de

"""29"', ...-:.\.... .
...

CARDIF

28.5..1985

Bulletin Critique du Livre Français

BLAU (Joyce)
M'moire du Kurdlatlln
Préface de Maxime Rodinson - 21 X15, 228 p.
1984, Éd. Fin~y - 60 F.

. .

_:'droItS de l'hOmme::
:la pluralité des culturèS.'.
:','27":Z~,29, 30 maiSS

:. ' ..," .. -;~. ;' ".'

, ;. F~ \ ' .. <~ ~.~ .~.\<.;,.... ':. '-.. , t~. .T~-"-r~--
KJIIPE.

824-64-64

"ŒIII1IE I
"'.<\. .., :".,:,.; 30 ~.

. . , .~,A\)'," ',. ~RAOII .. '
246-05-58 '.' 331-75-47 .~

4 journées pour les drotts de l'homme organisées sous t'égide ~
du M~ ... cie la CUlture (DDC).par le Carrefour d.J. ;
cIt(Nrence, l'InItItut ...... , te c.ntre Rach. et te Creta. c:
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BeLl<' 472 avril 1985

La littérature kurde est fort peu connue. Aussi doit-on accueillir avec beau-
coup d'intérêt ce livre qui doit servir de guide et d'introduction à ce domaine.
Les Kurdes, peuple de langue indo-européenne (du groupe iranien) ont été défa-
vorisés dans la répartition du pouvoir politique et restent aujourd'hui P&1'ta2és
entre plusieurs Étäts. Certains de ceux-ci interdisent la publication de ßvres -en
kurde. Joyce Blau, qui enaeigne le kurde à l'Institut des Langues et Civilisations
orientales, nous présente, IOUS forme d'anthologie, un panorama de la littéœture
de ce peuple attachant. Une part importante est justement accordée à la litté- .
rature orale qu'il s'agisse de proverbes, de contes et chansons répandues comme
expression collective du peuple ou d'œuvres composées par des professioime1s
du type aède ou barde. La seconde partie donne des extraits de la littérature écrite
dont on a conservé des œuvres depuis le XVIe siècle. Une grande place est accordée
à la littérature contemporaine des Kurdes d'Irak, d'Iran, de Turquie, de Syrie, .
du Liban et d'U.R.S.S. J. Blau a utilement accompagné d'introductions brèves,
mais substantielles, les morceaux de prose ou de poésie dont elle reproduit des
traductions. Une anthologie ne saurait jamais remplacer la lecture des œuvres
et le choix des morceaux retenus est toujours subjectif. Mais celui de J. Blau pa-
raît très raisonnable et il faut souhaiter que son entreprise, consciencieusement
menée à bien, donne à beaucoup des lumières sur la littérature kurde comme sur
les Kurdes ainsi que le désir d'en savoir davantage.

[aisément accessible à tout public motiv6]

1
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\t ~ ""Ir ,,,,,,le ,ha' ~url«>' -"" ""~ ,,,,oded c,1"'" on ,h<""te'" ofdel"",;ng ,h< human rigbL"t'fud<.'''' ,h< ....... """le
.that ~ud«Y -"" h< '" .ngui""" - th.,e ... lng of ~"""~
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,h<" """ p",ti", ... ''''' ,h' """" ~"n ,,_\tute oneq.... "
of it!>own indigenOU.o;population.
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caul'i" one "",k ... ~",n'" ,h< fine "'" '" """""d, ~"'''',.... ,"'n'''. ~_ny.""",,'ilion an<l............... 'ty on\t' ... ,11 'n
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",'" ,h< fin'" coun''''' in ,h< ~ .... 'd h"'~ beCO"" de",rt' "'"
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E""",,-'h< ~"""'" ,,,",_go ah<'ri al''''' "" '0 .. d,ha' ria
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a
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..."lde
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that fabrication.

Prt:sidt:nt Ronald Rl:;\F,an

Washington, D.C.
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MINISTER FOR FOREIGN AFFAIRS

18 APR 1985

Senator The Hon. Donald l. Chipp,
leader of the Australian Democrats,
Commonwealth Parliament Offices,
400 Flinders Street,
MELBOURNE, VIC. 3000

Dear Senator,
Thank you for your letter of 13 February concerning the
situation of the Kurdish people. I have received a
number of letters on this subject. The Government is
aware of allegations of discrimination against Kurds not
only in Turkey, which has the largest Kurdish population,
but also in the neighbouring countries of Iran, Iraq,
Syria and the USSR. These allegations should be seen in the
context of Kurdish claims for autonomy which date back at
least to the division of the Ottoman Empire after the First
World War. The Kurds were offered the prospect of
independence under the Treaty of Sevres of 1920, which was
never implemented.
It seems clear that, as a group, the Kurds suffer dis-
criminatory measures. Turkish law forbids activities that
aim at destroying the "ethnic unity of the Turkish nation"
or developing "a culture other than a Turkish culture" within
the borders of the State. The Turkish Government's
response to expressions of concern about the situation of
Kurds in Turkey is to deny that there is any ethnic
discrimination and say that all Turkish citizens are equal inthe eyes of the law.
Iran and Syria have also been unsympathetic to the
aspirations of Kurds within their territories, and the
Soviet Union's record should not be forgotten. While the
USSR claims that all its nationalities enjoy full cultural
rights and equality irrespective of their size, the actual
experience of minorities, including the Kurds, has been
quite different. It might be added that there has been
relatively little concern expressed in the West on behalf
of Soviet Kurds because, unlike the case of Turkey and
other states inhabited by Kurds, virtually no Soviet Kurds
have been permitted to leave the USSR.
While Iraq, like other states in the region, has responded
forcefully to perceived Kurdish separatism, a Kurdish

•• /2

3



autonomous region has been set up in that country, making it
the only state inhabited by Kurds which has, formally at
least, granted cultural and political status to the group.
The Australian Government has responded to allegations of
discrimination against the Kurds by referring to the
matter both in bilateral contacts and in multilateral human

4rights forums, most recently at the 41st Session of the
Commission on Human Rights (6 February - 15 March 1985).
Individual cases which come to the Government's attention
are followed up.
The Government is firmly committed to the promotion and
protection of human rights throughout the world and
believes that one way that attempts can be made to achieve
greater respect for human rights is to encourage all
countries which have not yet done so to become party to the
basic international human rights instruments. The USSR,
Iran, Iraq and Syria are all party to these instruments,
but Turkey is not. The Australian Government has also
given its active support to the UN Working Group on
Indigenous Populations whose task is to define and codify
the rights particular to the situations of indigenous
populations throughout the world, in part with a view
to preserving their culture and ethnic identity.
More generally, the Government has in the past not hesitated
to voice its concern where there are good grounds to
believe that violations of human rights have occurred. In
this connection the Government has attempted to assist the

,\ cause of numerous oppressed ethnic and religious groups.
While the Government has not specifically addressed the
question of the Kurds in all of the countries they inhabit,
it continues to monitor their situation to the extent that
it can, and if specific violations are brought to its
attention, would consider appropriate action.
Yours sincerely,

~L., / J /<1 ,LI :-~~ 7
t~ILL HAYDEN M.P. .

Minist~r For For~trn Affairs
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Le consulat de Suède, . .

occupe par des Kurdes

DERNIERES NOUV Ji~Lll~R ')'f\ LS.ACE

25.5.1985

Une treIJtllÜJe de Kurdes m:mifestent pour Ja libération d'UIJ avocat. (PIJoto LeverillgtoIJ)

Une trentaine de Kordes ont occnpé en qaestion. n s'agit d'une occnpation la d6p0rtation de quelque 60.000 fa-
le coosalat de Saède, sis IS, rue Pierre- dite «pacifique» et le consul n'a pas milles kurdes ven l'intérieur de la Tur-
Fatio, depuis 10 h à 11 h 30, jeudi requis l'intervention des forces de po- quie.
matin. Ce groape, composé d'hommes, lice. «Häseyia Yaldirim est le seal avocat
de femmes et de toat petits enfants est Le porte-parole da groupe des occn- qui a oR prendre la cWlense des miII-
vena, d'une part, manifester pour la pantskardes a insist~ sur la npression tants kurdes Ion de leur proc:à en
libération d'un avocat kurde, Hüseyin qae subit actuellement le Kurdistan novembre 1981. n a ~t~ lorton lai aaai I
Yildirim, incarc~ft le 21 mai dernier à tare, depuis le coap d'Etat de 1980: et n'a'obtena sou aatorisation d'6mipa-j
Stockholm par les aatorit& suédoises; «Des viOqes out ~~ bombard&, 40 tion que grice à l'iDtervention d'ADmes-
d'aatre part, le groupe a clemand~ aa militants da groape de libération PKK ty International, en 1982. ~, Yil-
coosal, M. Didrick Percival Hamilton, ont it6 abtS: de no~ per- dirim s'est ezprim~ en Suisse, à
de poavoir collllll1UlÎqaer avec l'avocat sonnes ont ~~ to~ et l~onpnpare BraJI[eIIeset à Stoc:khoIm, not_m-t à
PUBLICIT!! I laddel'hm_ndeclenla~-"~ d~

. 1 e omme. a cu:: IIU1C-, sur l'a_on
• I .des aut0rit5 turques, deu: jours avant

L'EVEIL DE LA HAUTE LOIRE ~=~.qa'ilprojetait.

24. 5. 1985 Le porte-parole. encore indiqué que
la prodamation da Kurdistan höre a ~~
faite le 21 man dernier par le Front de
b'bération natioDal imide. n a précW
qa'il y • U millions cie Kurdes en Tur-
quie, 6 lIliIIi-. en Iraq, 5 miI60ns en
Iran, 100.000 en URSS et 100.000 aa
Uban. Os &oat tous 1D1I8DImans, soit
chiites, soit ~

n a recoanu que les occnpants soat
des ~ arriv& r6cemment en
S.... Quand noDS lai .vous d-.-ndf
ce qu'il pensait de cette manihe de
npondre à l'holpitali~ suisse, il noDS a
npondu qae ses compatriotes et lui
n'avaient pu le chois, puisqa'i1s rejet-
tent le terrorisale. ••

L'occnpatiOli des locaux da consulat
s'est termin~ dans le calme à 11 b 30. Le
consul s'est ~ à toute dklaration à
la preise. J.-J

• Cinq maqui.arda kurde.. un poli-
cier. un .oIdat et un g'-' ont lrt. tu'.
lor. de deux fu.rnade. d.ns I. province
de Sanliurfa, dan. le .ud-est de I. Tur-
quie, a annonc'Ie commandant eh.ra'
d'admini.trer I. loi marti.le.

• BALE: lE CONSULAT DE SUEDE OCCUPE PAR
DES KURDES. - le con.ulet de SuWe e jté occup6
per de. re•• orti •• ent. _e •• hier ep.... -micli il Bile.
ce. derniers revendiquent le Iibéretion de l'evocet
kurde Hu.evin Yildirim. errêté le 21 mei dernier per le
police .uédoi.e.

l'occupetion pecifique du consulet e commencé peu
ep.... 11 h. Quelque 75 Kurde. homme •• femme. et
enfanta. ont demendé il entrer en contect evec leur
competriote: «Nou. eimerion. sevoir .i l'evocet Yildi-
rim est encore en vielt. e décler' un porte-perole de.
occupent •.

Le. occupenta ont été expulsé. per le police en fin
d•• p.... -midi. .
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Les Kurdes, éternels rebelles
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~ Régions de peuplement /curde

carte du Kurdistan, vous comprenez grands projets sont décidés It BGg-
que nous sommes géopolitiquement dad, mals, dans l'ave'''r, la rlglOII
encerclés. Géographiquement, parce autonome aura de plus ell plus de
que nous n'avons pas d'accès It la pouvoir.,.
mer. Politiquement, parce que les L'Irak de 1984 n'est pu l'Iran de
pays environnants n'ont ~uère 1975. La r6aion autonome, telle
d'amitié pour les Kurdes (et c est le qu'elle est, existe bel et bien, et les
moins qu'on puisse dire pour la responsablei kurdes d'Erbil, Soley-
République turque). Si UII Etat manieh, Dubok ou Ba.dad ne IOnt
nous permet d'avoir sans conditions pas des fantoches. Ils sont Il en tant
préalable un passage vers l'exté- que Kurdes. Et leurs fdrel d'Iran ne
rieur, nous acceptons une telle coo- craianent pas qu'un accord Iran-
pératlon. C'est ce qui se posse avec Irak sc fasse sur leur dol, car ill
le gouvernement Irakien. Nous - comptent d'abord sur leurs proprel
Kurdes et gouvernement Irakien - forces. L'appui qu'ils trouvent en
somes e" guerre contre le régime de Irak reste marainal, les peshmergas
Khomelny. Nous nous trouvons utilisent surtout des armes indivi-
concrètement du mime côté de la duelles dilponibles sur le vute
barricade, mals nous ne combattons «marché du kalachllikov,. du
pas il régime de Khomelny pour le Moyen-Orient. Dc plus, l'ils ont
compte du gouvernement irakien: l'appui de l'Irak, ils ont aussi celui
notre combat a commencé bien de la principale organisation kurde
avant la guerre irano-irakiellne. ,. d'Irak qui est en train de n6aocier

avec Bagdad. L'association bipolaire
traditionnelle d'un mouvement
kurde avec le aouverncment central
du pays voisin est remplac6c par
celle d'un gouvernement central
(Irak) et du mouvement kurde du
pays voisin dans sa pande majorit6
(PDKI, Komala), alli6 1 UD des
mouvements lcurdes d'Irait (UPK).
Ainsi, un renversement brutal
d'alliances, <:omparable l l'accord
d'Alger de mars 1975, ne conduirait
pas le mouvement nationaliste lcurde.
d'Iran lla catutropbe. En ce sens, .
l'optimisme des diriaeants kurdes
d'Iran n'est sans doute pas injustifi6.

CHRISTIANE MORE
(14-1$ octobre 1984).

Les autorit& irakiennes, quant l
elles, affirment aider les Kurdes
d'Iran parce que leur lutte, qui a
pour but la reconnaissance par l'Iran
des droits que l'Irak a reconnus l ses
Kurdes, est 16gitime. M. Hachem
Aqrawi, ministre d'Etat, secr6taire
g6néral du PDK progouvernemen-
tal nous dit: « Nous avons obtenu
ce 'pourquoi nous nous battions :
J'autonomie, et nous souhaitons que
les Kurdes d'Iran et de Turquie
aient les mêmes droits que now. J/
est vrai que, pour le momellt, les

Que de chemin parcouru en
dix ans ! Le Il mars 1974, une
grande majorit6 de Kurdes refu-
saient la loi d'autonomie propoHe
par Bagdad. Dirig& par ~ust~pha
Barzani le vieux chef chansmatlque
du Parti d6mocratique du Kurdistan
d'Irak (PDK-Irak) et aid6s par
l'Iran du chah, ils se battaient contre
le gouvernement irakien. Pour le
chah d'Iran, l'aide accord" aux
Kurdes d'Irak n'6tait qu'une carte à
jouer dans le diff6rend frontalier du
Chatt-cl-Arab, qui l'opposait ~ S?n
voisin la r6bellion kurde affaIblIs-
sant hrak. Aussi lorsqu'à la conf6-
rence de l'OPEP à Alger, le 6 mars
1975 l'Irak renonça à toute revendi.
cation territoriale, l'Iran, supprima
toute aide à Barzani. Ce fut l'effon-
drement du mouvement national
kurde.

Aujourd'hui, la loi d'auton?mie
est mise en œuvre au Kurdistan
d'Irak. Le PDK-Irak s'est divis6 en
plusieurs organisations. L'une
d'elles, le PDK progouvernemental,
est dirig6 par un ancien compa.gno,!
de Barzani, M. Hachem Aqrawl, qUI
participe au gouvernemen~ .actuel.
Ce qui reste du PDK est dmg6 par
les fils de Mustapha Barzani (mort
en 1979), qui, depuis leur collabora-
tion avec la R6publique islamique
d'Iran, ont perdu l'audience de
beaucoup d'opposants kurdes. Jalal
Talabani, ancien «jeune loup" du
PDK-Irak, souvent en conflit avec
Barzani, est depuis 1975 le chef. de
l'UPK, la plus importante organisa-
tion kurde d'Irak. Les Kurdes
d'Iran, quant à eux, sous la direction
de deux organisations politiques, le
PDKI, dirig6 par M. Ghasscmbou,
et le Komala, organisation du Kur-
distan du Parti communiste d'Iran,
aid& par le gouvernement de Bag-
dad, sont, depuis 1'6té 1979, en
guerre d6c1ar" contre le gouverne-
ment de la R6publique islamique.

Le dernier poste de l'arm" ira-
kienne franchi, on p6nètre dans une
sorte de Far-West kurde. Le paysage
sc dénude, les sources et les villages
s'espacent. Après le premier poste
de contrôle de l'UPK, maitresse des
lieux, voici la «zone IiWr",. où,
avec la Wn6diction de Bagdad, sc
sont r6fugi&, après les attaques ira-
niennes de l'automne 1983, les
bureaux politiques des oppositions
arm"s au r6gime de Khomeiny.

M. Ghassemlou ne sc considare
pas comme l'otage du gouvernement
de Bagdad : « Si vous regardez une
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Kurds have lost their way in
struggle for a separate state

A Kurdish woman and her children . . • citizéns of
a nation locked within borders of other warring nations .

9

KURQISTAN' :;
From ROBERT FISK

in Karaj, Iran

ON THE far wall of Mr Idriss
al-Barzani's living room hangs
a large cloth portrait of his
dead 'father.' General Banani.
alongside which is a smaller
coloured photograph of Aya-
tollah Khomeini.

Both symbolise the life of a
man who claims he is a Kurd
first and an Iranian second -
indeed scarcely al} Iranian at
aU.

Mr al-Barzani is himself
something of a symbol. a sad
one. in his tightly knotted
Kurdish kufliah and open-
tronted battledress blouse.

He is one of those represent-
atives of the United Kurdish
People who has found himse!!
opposed not just to a nation -
in his case, Iraq - but to many
of his own people as well.

While he accepts arms and
assistance from Iran to liber-
ate his own Iraqi Kurdistan,
his rival, Mr Abdul Rahman
Qassemlu, takes Iraqi assist-
ance to liberate Iranian Kur-
distan: a conflict which ens-
ures neither side shall win.

Mr al-Barzani is a small man
with sharp, sl1ghtl~.disturbing
eyes that study his questioner
suspiciously. His energy moves
him to drawn-out btJt often
angry replies. His struggle,
after all. has been a long one.

Since old General Banani
died - only to be dug up and
tossed from his tomb by hiS
enemies - Idriss al-Barzam
has spoken for the Iraqi Kur-
dish Democratic Party.

Since an estimated 20million
Kurds are spread over Iran.
Iraq. Turkey and even Syria -

and since many of them have
. been at war with three na-

tional governments for several
decades, their battle for au-
tonomy otten appears hope-
less. at the most a conflict
wlùch has been manipulated
by the states which would
class them as citizens.

And Mr al-Barzani is quiCk
say that he is not seeking the
liberation of Iranian Kurdist-
an. It is Iraqi Kurdistan in
which he is interested. "We
are struggling for real auton-
omv within the Federal Reo-
public of Iraq," he says. "We
have already told Iranian
Kurds to enter into peaceful
negotiations with the Iranian
authorities and to a.voiduslni:
arms against them."

Like many of his foUo\lrers-
he sa \'S he has more than 7000
Kurdish pesl1merga guerillas
under his orders - he looks
back to 1975 to identify the
cause of both Kurdish despair
and international treachery.
• In that year the Iraqi gov-
ernment and the Shah of Iran

concluded an agreement in Al-
giers at which the Shah aban-
doned his support for the Kur-
dish war against Iraq in re-
t,um for controlover the Shat.t
al-Arab waterway.

The trea.ty effectively
dh'ided the Kurdish rebels
and also provided the causa
belli of the present Gulf war.

Shah abandoned
~PP'ort for Kurds

Mr aJ-Barzani thus regards
the late Shah and President
Hussein o! Iraq as his enemies.
a view that is not unnaturally
welcomed by the Iranians.

Iran. he says, gives his Kur-
dish fighters both light arms
a.nd ammunition a.lthough he
has still found no means or
combatting the ;Iraqi jets
which now bomb his mountain
retreats with regularity.

His battle is important,
nonetheless. because he is a
key figure in the less public-

ised se-ctor of the GuI! war
front line, in the mountains of
north-east Iran.

re l'tIr Hussein falls, it ,,'m be
Mr al-Barzani whom 'the Ira-
nians will wish to see installed
in the "Iraqi Federal State of
Kurdistan".

Of his own nationality, Mr
al-Barzanl seemed quite firm.

"I am a Kurd fiI:st, although
I used an Iranian passport to
go to America when my father
became ilL You can describe
me as a. Kurd for Iran,"

There can be no doubt of his
venom for Qassemlu. the
enemy \vhom, he says. shelled
12,000 Kurdish refugees in a
can1p in the mountains and
who ordered his father's body
to be hurled from its grave.

But it is against the Iraqi re-
gime that his anger is chieUy
directed.

Mr al-Bafza.nt feels a. goÖcl
deal safer in Iran, although,
asked why he lives in Karai, so
many hundreds of miles from
I1is Kurdish guerillas in the
Inountains. he replied: "r
would like to live inKurdistan. '
Many times I bave requested
the Iranian Government to
give me permission to live
there, but it Le;al ways deIÙed.

The TimeB
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The struggle for Kurdistan by David McDowall

Iraq's efforts to dnve Iran into a negotiated settlement of
their futile war has overshadowed another regional
struggle of immense importance to no less than 16 million
people: the Kurdish war against Baghdad and Tehran.
The outbreak of the Iran-Iraq war in 1980 provided the
Kurds \\ith their &estopportunity to achieve a measure of
self-detennination since the unsuccessful attempt to
establish a Kurdish state as part of the First World War
settlement of the defeated Ottoman empire. With two of
the three states in which the vast majority of Kurds live at
war, there was a chance that both Tehran and Baghdad
might be forced to concede more than they had been
willing to do previously.

In Iran the Kurds, led by the popular spiritualleader ,
Sheikh Izz ad-Din Husseini and by Abd ar-Rahman
Qassimlu, secretary-general of the Iranian Kurdistan
Democratic party (KOPI), tried to negotiate an autonomy
agreement for Iranian Kurds following the overthrow of
the shah in early 1970, but revolutionary Tehran would
not play. An Islamic state, so the argument ran, could not
brook ethnic separatism, although the Shi'ite divines were
willing to offer minority status to Sunni Muslims, compris-
ing most . f the Kurds. Tehran's "Sun ni offer" was
rejected b 'he Kurds, who proceeded in 1979 to take con-

, "

Thr." tbreak of the Iran-Iraq war in
19t 'rrovided the Kurds with their
best opportunity to achieve a measure
of self-determination since the First
WO!id War settlement of the defeated
Ottoman empire.

trol of the province of Kurdistan. Their success. however,
was short-lived, and the Iranian army, despite the major
Iraqi assault across the Shalt al-Arab in the summer of
1980. was able to drive the Kurdish insurgents out of most
Iranian Kurdish areas over the next two years. The help
the Iranian Kurds had hoped for from the Iraqi side of the
border proved two-edged. They did receive support not

only from the Iraqi Ba'th but also from Jalal Talabani's
Pàtriotic Union of Kurdistan (PUK), and from one or two
other smaller groups. But the largest Iraqi Kurdish party,
the Kurdistan Democratic Party (KOP) forged an alliance
with Tehran in order to ensure support for its rebellion
against Baghdad, and cooperated in Tehran's campaign
against their Iranian Kurdish neighbours, thus souring
pan-Kurd relations considerably.

There was nothing new in the KOP's treatment of the
KOPI. Masoud Barzani assumed KOP leadership follow-
ing the death in 1979of his famous father, Mulla Mustafa
BaTZani. who had himself chased KOPI fighters out ofIraq
during their earlier struggle against the shah in the late six-
ties, executing some and handing others over. KOPI
policy has alway been pragmatic, preferring to subordi-
nate Iranian Kurdish interests to its own struggle against
Iraq and to the advantages inherent in an alliance with
Tehran. There is also now an emotional factor: Mulla
Mustafa Barzani was buried at Ushnavia in Iranian
Kurdistan; when the KOPI controlled the area the body
was dug up, and the KOP now holds the KOPI responsible
for this desecration. Inside Iraq, Barzani's takeover ofthe
KOP also left deep splits in the Iraqi Kurdish movement.
In particular Jalal Talabani and other longstanding KOP
members never forgave Barzani for his charismatic and
tribal style which, whilst proving irresistably attractive to
many Kurds, undennined their efforts to evolve a Kurdish
political movement based upon democratic decisions, lef-
tist ideology, and a belief that the old primordialloyalties
of kinship and territory (each tribe in its own valley),
should be replaced with more Western ideas of democra-
tic nationalism. Perhaps not surprisingly, the old loyalties
proved far stronger, and Talabani has been able to estab-
lish a following only amongst the urban and lowland
Kurds, particularly around Sulaymaniya. BaTZani's zone
of control was largely Kurmanji-speaking (the northern
Iraqi dialect spoken throughout most of Kurdish Turkey
too), whilst Sulaymaniya was a capital ofSorani Kurdish,
the dialect officially recognised by Baghdad. Even in the
Kurmanji-speaking north where Barzani controlled most
of the territory, he was opposed by neighbouring chiefs as
a result of ancient tribal feuds, some a century or more
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••• old. Many of these' tribes have been perfectly willing,to
provide irregular forces for the Iraqi government for no
better reason than their traditional opposition to what
they view as the overweaning ambitions of the Barzanis ..

When the Ba'th came to power in Iraq in 1968Talabani
had boped to lead Kurdish negotiations with Baghdad,
but was discarded once the Ba'th realised that BarzaDÎ
alone commanded sufficient authority amongst the Kurds
to ße.otiate a deal. However, the Ba'th-Barzani negotia-
tions on Kurdish autODomy fell apart in 1974 and Bar}
uni, with strong Irailian backing, rebelled. Unable 'tal
defeat Barzani whilst the latter was supported by Iranian'
artillery and air strikes, the Ba'th government ceded the~
Thalweg demarcation down the centre of the Shatt al-
Arab as the price for Iran cutting off its help to Barzani in
March 1975. The latter's revolt collapsed within a week,
and Jalal Talabani quickly made use of the opportunity to
raise a new opposition party, the Patriotic Union of
K'Urdistan (PUK), and to commence guerrilla activity.
The PUK was funded by Syria, and later f9rmed a coati-_
tion with the other non~Kurdish opposition parties in
Iraq. When war broke out between Iraq and Iran, Tala-+
bani was hopeful that with the support of the KDPI and
other anti-government groups on both sides of the border,
they could force both Tehran and Baghdad to negotiate
autonomy on Kurdish terms. .

.
The PUK feared the possibility of
attack on three fronts, by Turkey,
Iran and Iraq.
In December 1983 that hope seemed near fulfilment.

The Iranian counter-offensive had carried the war back
into Iraqi territory, including Hajj Omran in Iraqi Kurdis-
tan. But the PUK had other worries: in May 1983, follow-
ing an agreement with Baghdad, Turkey had sent troops
into Iraq to destroy Kurdish guerrilla bases. Although the
operation was largely unsuccessful, the PUK feared the
possibility of attack on three fronts, by Turkey, Iran and
Iraq. It therefore agreed to a ceasefire with Baghdad
based on the expectation of a substantial expansion of the
terms of the Autonomy Law of 1974. But the Ba'th
temporised until the West, alarmed at the prospect of an
Iranian victory, had armed Iraq on a scale which ensured
that it was unlikely to be defeated. At the end of last year
the PVK finally lost patience and announced a resumption
of hostilities, but its flirtation with Baghdad had by then
lost it considerable support. The KOP was able not only to
regain its following but also to forge alliances with those
opposition groups previously in coalition with the PUK.
The KOP now controls most of the northern areas border-
ing Turkey, and in its own efforts to build pan-Kurdish
cooperation has given support and asylum to Turkish
Kurd resistance guerrillas, notably the radicalleftist PKK.

The growing bond between Iraqi and Turkish Kurds
has drawn Turkey into what is now a pan-Kurd conflict. It
fears the growth of Iraqi-inspired nationalism amongst its
own eight million, long-oppressed Kurds, and is also anx-
ious to guarantee the continued flow of Iraqi oil from the
Kirkuk oilfield. It therefore willingly agreed with Iraq to
assist "police" the border areas with hot pursuit opera-
tions up to 20 km into Iraq. A new major Turkish cross-
border operation has been expected for some time. The
fact that it has not yet taken place may be because Iran.
with whom Turkeyalso enjoys a growing trade relation-
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ship, has warned Turkey not to attack the bases of its ally,
the KDP, as long as the latter is helping in its war against
Baghdad. However, Turkey must balance Iran's goodwill
against its concern to protect Kirkuk oil and to CO!1tain its
own Kurdish problem. It is also increasingly aware. of the
role the United States "ants it to play as the lilah's succes-
lOr gendarme in the :reJion; ~tbeI1S may feel.dlat Jbe
Kurds provide a dangerous opeoiDa for Moacow,.~ is
another interestina TurkiIIl,tnpedieat ..to ~.KurdiIb ;'",'
.conundrum. Turkey very UDbappily cooc:eded .the. ,u.yet .;:
of Mosul to British-controlled Jraq ID1926. an4more than
one inßuentialTurk:has. rec:eody Rferrcd. to iJ'.urkey' •
.Iongstandinl interest in the province. 'Ja the event of a
major upheaval, might TurkeJ be te~ to '"rOlCUe"..the
Kirkuk oilfields for the West? ;..•' j 11 ',,';'..il!'.ltltf\ '!rn.~
.. The Kurdish front against Baghdad is not to be under-

estimated. According to ICDPlOurces, the Kurds are DOW
occupying tbe efforts of one of Iraq's four armies, in addi-
tion to SO,OOOpro-government Kurdish irregulars. The
KDP commands some 12,000 troops; in MarcJt. its,guerril-
las took the town of Dohuk for twenty-four bours, and
have now a strong following in a great swathe from the
Syrian-Iraq border along the length of the Iraq-Turkey
border, with other areas of support further south. The
PUK, with roughly 10,000 fighters, continues to hold
ground in the southern part of Iraqi Kurdistan and, like
tbe KDP, has 'successfully ambushed Iraqi army columns
and seized control of mountain roads. The Kurds are pro-
ving to be a formidable thorn in Iraq's side, so much so
that Saddam Hussein has seized 8,000 non-combatant
members of the Barzan clan, including three of Mulla
Mustafa's sons, In March, despite an amnesty declared in
February, the Iraqi government executed 116 Kurds with-
out trial in Mosul prison. These included army deserters,
army "malingerers", and members of Kurdish political
parties, the KOP and the smaller Kurdistan Popular
Democratic Party. On 10 April the PUK wrote to
Amnesty International to announce the "disappearance"
of 600 Kurdish political prisoners during the course of
1984 from Iraqi prisons. They remain unaccounted for. It
is unlikely the Iraqi government would have behaved so
brutally if it believed it could make progress with the Kur-
dish parties by negotiation. Unfortunately its behaviour is
consistent with the 15 April report issued by Amnesty
International on torture in Iraq.

There can be no doubt that the Iraqi government badly
needs to reestablish its writ in Kurdish areas. Over the
past four months it has suffered a series of sharp reverses
with more troop columns being ambushed, in the north by
the KOP, and in the east by the PUK. There now seem to
be indications that the Iraqis are about to have another
serious crack at the problem. There has been a build-up of
Iraqi troops in Kurdistan and of Turkish troops north of
the border, suggesting a joint operation may finally be
about to take place. But however brutal and repressive
Baghdad, Ankara and Tehran may be (and they undoub-
tedly are), it is clear that Kurdish national feeling will not
go away. For the Kurds themselves the real question is
whether they can overcome the problems of both ideology
and traditional, primordialloyalties which have dogged
them for so long and build a popular movement grounded
in something more substantial than their understandable
dislike of governmental interference in Kurdish affairs.

Dal'id Me Do ....all is author of the n......Minority Rights Group rtpon on
the Kllrds dllt to be pllblished in hm..,
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KURDES LA TURQUIE VEUT EMPECHER TOUTE ACTIVITE CULTURELLE EN RFA I

Voici le texte de la question posée par le parlementaire BINDIG
au Parlement de RFA :

- Est-il vrai que OZAL (Premier Ministre Turc) dans deux lettres
au Gouvernement fédéral, a critiqué la parution de "fUZGIN" publié
par les Kurdes vivant en RFA et C'::".lunentle gouvernement a-t-il
r~pondu ?
- (Réponse) - OZAL, dans sa correspondance avec le gouvernement en
1984, a évoqué un large éventail de questions &ociales et humanltair~s
qui ont un rapport avec le grand nOIT'.bred'ouvriers turcs vivëmt. en
RFA. Dans ce contexte, le cÔté turc a parle: des rjar.yersI)rOV(!T1?'1t
des tendances séparatistes et de l'encouragement donné à une revue
comme MIZGIN. Danger venan t de ces tendance~ en €' lles-m~mes P~.

des difficultés de cohabitation qu'elLes suscitent parmi ~~s
travailleurs turc en RFA.

Le gouvernement fédéral a toujours précisé qu'il ne s'exprimera
jamais eil fdveur d'initiatives pouvant mene!'"à unp destahi1;sat1oQ
de la sitLlation intérieure turque ou .'1 nes ,~isp..ir:itét:Antrp ',,:~-;
trav3illeurs irn~igre5 tur~s et qu'une a1de a~x tcndanc~~ sépar~ti~te'
ell "'URQ\;f~ (~n l'()(.:ellrlti'-'~c':~ llnf~ a.ide -::"lP'_' .ic~' (~l.:m:iers pt.1lJlj.("~', A
(~es put.)J....caticns défendant CE!S tendances, n~ pouvait doT'.cl.l.v')it'lieu.

TÜRKiYE POSTASI 12.7. 1985

Turgut Özal
F.A1manya'da
Kürtçe yaynu.

ön1emeye
çab~lyor

da Özal'm bu giri$iminin gerçek
olup olmadliml sordu. KUrtçeve
Almanca olarak yakla,lk iki )'Ildir
çlk:mlan Mizgin, AIq1anKJzalh8-
Çl (Deutsches Rotes Kreul) ve
Kürt Enstitüsü tararmdsn Y8)'1n-
lanayor. .'

Ö131'm, Mizgin'ir. çlkanlma.~I-.
na kar,1 önlem nhnmasl için Fe-
deraI hükümete iki kel Ylzlh biJ-
vuru yaplp Ylpmadlll konusun~
Dindis'in soru yöneltmesi Qzcrl-

: ne hOkümet bunu dojruladl. HO.
ÖUl'ln, Federal Almanya'da' kUmet sözcüsü, Ölal'Iß gcçtiAi-

yaymlanan Millin .dh deraiye: mil yll it! kel Kohl'e mektup ya-
kar'i Federal hükümeUen "In-. uralt, "TIIrtd1~'lIelIbllDcOulm-
Imt" almaslIlI istedili öjrenildi. lann Millin alltl ,.llI_l.r "0111,11
Federal parlamenlonun IS MaYls' .1- lt.racIa r.au,.et aI.lennelerl,
giinlü oturumunda hükümete 50- Itura.... TartlKlleriarulII'" hu-
ru yönelten SPD'Ii milletveltili zu~uzluk"lratmaiantehlllre'"Jne"
Bindi~. si)zkonusu dergi halc.lc.m- I,aret cttiiini açlkladl.
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1.6.1985ALSACELes Loups gris:
des détachements d'assaut
Les Loups Gris, dont font partie A/i Agça, Dra/ Ce/ik, Abdullah Catli et
Mehmet Sener, sont des détachements d'assaut du Parti nationaliste
d'action (MHP en turc). Ce parti a été créé en 1969 par /e c%ne/ de
réserve A/pas/an Turkès, qui de 1975 à 1977 a été vice.premier
ministre. du gouvernement de droite conservatrice dirige' par M.
Demire/ ..

"';~"":''''
t:,' "'-,

A /'intérieur du local des Loups Gris à Francfort. (Photo J. -M. $.)

Durant la Seconde Guerre mondiale, A1pa-
sian Turkèa était tr. Hé avec les services
secreta nazia, et le Gestapo le- présenta
dans un rapport en 1944 comme le «Führer
d~ panturQui.me.. '

Même .pr. le défaite du Reich, il fit le
propagande du nazillT18 en Turquie, partici-
pant' un putlCh myit.ire le 27 mai 1960.

o.ns le. ann.. IOixente-dix, et jUlQu'au
coup d'Etat du 12 eeptembre 1980 (où le
MHP fut interdit. et Turkèa emprilonné - Y
• ét, libéré dbt avril dernier) les com-
mando. dei Loupe Gril ..... n-.nt dei
centain .. d'eneeignanta, d'étudiants, d'ou-
vriers, c;Iemilitante .yndicaux et d'hom""
politique. progre.ltes:

Idéologie et programme
Parti néofasciste, le MHP a une idéologie et
un programme défini par le livre de turkès,
«Les neuf lumières»: supériorité de la race
turque sur les !SYtdes, les Juifs, les Armé-
niens, les Arabes; panturquisrne (la grande
Turquie qui irait de Vienne à \a Chine~ anti-
communisme et islamisme.

Turkès a toujours prôné l'alliance de la
Turquie avec les USA. Son parti entretient
des relations étroites avec l'intemationale
noire, notamment avec les néa-nazis alle-
mands et autrichiens, Ordine Nuovo en
latlie, et en France avec l'ancienne fédéra-
tion d'action nationale et européenne de
Marc Fréderiksen. Turkès et Jes loups Gris

ont tou;oW. 8t~''aidès pOIiùque~. et
financièrement par la CIA. Des documents
saisis au siège du MHP après le coup d'Etat
du 12 septembre 1980 l'ont démontré.
Les joumalistes Jufgen Roth et Ugur
Mumcu ont publié en RFA et en Turquie
des lettres d'Enver A1tayli, inspecteur géné-
rai 'du MHP et des Loups Gris en RFA,
adressées à Turkès, où sont évoquées avec
précision des soutiens au colonel Turkès de
la part de la CIA. des services de renseigne-
ments ouest-allèmands et d'hommes poli-
tiques de la RFA comme;;.;"Frani-Josef
Strauss qui a rencontré P6nnellement
Turkès.

Deux millions de Turcs
en Europe
Alpaslan Turkès est aussi un ami de Ruzi
Nazar et Paul Henze, résidents de la CIA en
Turquie, qui furent ensuite mutés à l'am-
bassade US à Bonn. Nazar est un ancien
déserteur de l'armée rouge passé dans le
camp nazi et «récupéré» par les services
secrets américains à la fin de la guerre.

Deux JOursavant l'attentat contre le pape,
le quotidien turc «Cumhurnyeu mettait en
évidence, le 11 mai 1981. les hens èntre
l'ambassade US en Turquie et Abdullah
Catli, le chef des organisations de jeunesse
des Loups Gris, qui fut arrêté le 24 octobre
demler à Pans avec 460 9 d'héroine.
En Europe. où vivent deux millions de
Turcs, le MHP a créé 130 associations et
clubs appelés «Jeunesidéalistes» ou '«foyers
culturels» (Turk Kulture Ogaci». èomme
celle interdite l'an dernier à Mulhouse par le
sous-préfet). Ces associations de loups
Gris ont leur fédération européenne dont le
siège est à Francfort, Gutleutstrasse 173.
Elle était dirigée par Musa Serdar Celebi
jusqu'à l'arrestation de celui-ci en novem-
bre 1982 dans l'affaire de l'attentat contr~
Jean-Paul Il.

Dans la région .
Son adjoint Ali Batman lui a succédé. Le 20
avril 1985, une réunion de travail s'est
tenue au siège de la fédération européenne
en présence de 300 responsables euro-

péens des Loups Gris, dont plusieurs venus
de France. Après cette rencontre, Ali
Batman est venCi animer des soirées no-
tamment en Alsace et en Lorraine. le
samedi 27 avril il était à Mulhouse, en
cinéma Pax, le 1er mai à Belfort, le 4 mai à
Metz.
En France. les Loups GriSt sont implantés à
Montbéliard, Mulhouse, Colmar, Stras-
bourg, Metz. Forbach et dans la règion
parisienne. Ils sont aussi très nombreux en
Suisse, notamment à Bâle, Zurich, Soleure
et à Bienne.
Le dossier du trafic de drogue mené en
Suisse par Catli, Celik et Sener montre que
les Loups Gris financent toujours leurs
activités par le trafic de drogue. qui leur
permet aussi. d'acheter des armes. Ils
contrôlent aussi des commerces, et exer-
cent du racket sur de nombreux membres
des communautés turques en Europe.

J.-M, S,
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Bombes irakiennes sur un camp
de réfugiés I$.!!rdesirakiens .
plus de 100 morts

• AU MOINS 100 KlPlDfS irakiens
ont été tués el 260 blessés dans le bom-
bardement par l'aviation irakieMe d'un
camp de réfugiés situé en Iran, dimanche
matin, a déclaré à l'AFP l'un des diri-
geants du Parti démocratique du Kurdis-
tan d'Irak. M. Idriss Banani.

A _. _.1, le
dirigeant des ~es irakiens, le colonel Kaddafi de
Libye a dépêche un émissaire en Turquie pour invi-
ter ce pays à ne pas déclencher une opération puni-
tive contre les Kurdes d'Irak responsables d'actes de
sabotage le long de ses frontières sud-est.

12.6.1985

cherches dans les dKombres
continuaient. Il a souligné que
90 OlD des victimes étaient des
femmes et des enfants.

le camp de Zlveh, au' sud
d'Oroumlyeh, en Azerbaijan
occidental, a été bombardé
dimanche matin, è 9 h 45
(6 h 15 G.M.T.) par cinq avions
Irakiens. Il rassemblait I.s fa-
milles de combattants kurdes
en lutte cOntre le gouverne-
ment Irakien dans les monta-
gnes du nord-est de l'Irak.

JEUNE AFRIQUE

IRAN -IRAK

Au moins 100 Kurdes ira-
kiens ont été tués et 260 bles-
sés dans le bombardement
par l'aviation Irakienne d'un
camp de réfugiés situé en
Iran, dimanche matin. C'est ce
qu'a révélé, dimanche, l'un
des dirigeants du Parti démo-
cratique du Kurdistan d'Irak
(P.D.K.I.), M.ldress Barzani.

le fils du grand chef kurde
Mostapha Barzanl, qui se trou-
ve actuellement en Iran, a pré-
cisé qu'il ne s'agit que d'un
bilan provisoire et Que les re-

Irak

UN MOUVEMENT
AUTONOMISTE !WBDE

ASSURE DÉTENIR
VINGT EXPERTS ÉTRANGERS

Vingt techniciens et experts
~trangers de divers pays sont
retenus depuis mars par les combat-
tants de l'Union patriotique du
Kurdistan (UPK), indique un com-

I muniqu~ de cette organisation auto-
nomiste du Kurdistan irakien, diri-
gu par M. Jalal Talabani. Selon ce
communiqu~, publi~ mardi à Paris,
dix des techniciens sont roumains,
quatre polonais, deux sud-COrUns,
un italien, deux japonais et un
chinois.

L'UPK ne pr~cise pas les condi-
tions posus à la libération de ces
otages. Elle indique que « les gou-
vernements des pays concernls ont
été informés et l'UPK a demandé à
toutes les entreprises et compagnies
étrangères travail/ant au Kurdistan
irakien de s'engager à ne plw réa-
liser des projets dans ce sectelU
sans l'accord préalable de l'UPK -.

«Les gouvernements concernls
doivent wer sur /'Irak de tous les
moyens dont ils disposent afin de
l'obliger à abandonner sa politique
répressive contre le peuple kurde.
et notamment la politique de des-
truction des villages -, ajoute le
communiqu~, pr~cisant que «qua-
rante villages ont été rasés depuis
début janvier -.

L'UPK a repris ses opérations!
, arm~ contre le r~gime irakien au
i d~but de cette an~ ;après la ru"';
I ture des n~lociations 'visant à l'~

cier au gouvernement ....
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3.6.1985 ~"de 8. 6.1985
• LE MINISTRE 1lJRC de l'Intmeur,
M. Ylldirim Akbulut, a annoncé que l'ar- I
n* turque envisqcait des op&ations de I
pene en Irak et en Iran contre les po-I
pulations tales en c:oop&ation avec Ire
forcesarm. de ces deux pays.

LE MATIN
DE P41lS

Turquie

Plis DE mE PERSONfB
ONT trt ARRtrœ

DEPUIS
LE MOIS DE MARS

, ,

Trol. militant. d'.xtr'me-gauche
,' et un Nparlltlate kurde condamnés ilmort

'La Republique des Pyrenées us. 6. 1985

1~

leurs co-accusés à la réclusion à perpétuité, 29
à des peines allant jusqu'à"iO an. de prison. 43
ont été acquittés et le tribunal s'est déclaré
incompétent dans le cas des 5 derniers
accusés.

Devant une autre cour de l'état de si6ge,
d'Adana s'est terminé le proc6s de 29 militants" ,
séparatistes kurdes accusés d'actions arméM,'"
et de 2 meurtres perpétrli. avant le coup d'Etat
de septembre 1980, Hanlfl Sumer a été con.
damné à mort. 2 séparatistes ont étli con-
damnés à la réclusion à perpétuité, 11 à des
peines de 5 à 36 ans de prison et 15 ont été
acquittés. '

Ankera (AFP}. - Neuf cent
queu.vingt-quetre penon,.."
aoupçonn4es d'activit. ext ..
milt .. ou terrorilt .. , ont .. , ar-
r't'e. en Turquie entre I.
19 mars et le 4 juin, a ..w4ki,
jeudi 8 juin, le miniltra de l'int.
rieur, M. Yildirlm Akbulut;
823 d'entra ellea sont des mili-
tant. d'.xtr'm. gauche,
124 dea militant. Aperatilt .. ,
226 dea rnemtna de eect .. ,...
lIgieuaH lm.... et 12 dea ml-
IJunta d'extrtme droite. Dana le
m'm. t.mp., 83 p.r.onn ••
eont mortes dans dea affronte-
mentaarma

Par ail""", la ~aion na-
tionale a dreaM, rnercrtIIIIi, fQlr,
le bilan de la c guchilla I ~' ..
paratilt.. kurdes dan. le sud-
.. t du paya, .. rMWant • des
information. obtenues auprh du
commandement de la 7. arm4e
en charge de .. ~ion. Se-
lon c.. information., le combet
Mparati.te et .. r4prenion ont
fait 130 mort. depuis le
16 aoOt dernier: 40 parmi la
population civile, 34 paqni I..
forces de Heurit' et 58 parmi
le. rebell •• kurd .. ; 83 inci-
dent. arm4a ~... marqu4 cette
gulirilla et 490 .'parati.te •
kurdes ont .. Ii arrat. au COU\'!'
des dix demiera moi•.

." ,: Trois militants d'extrême-gauche et un sépa-
ratiste kurde ont été condamnés à mort par
deux tribunaux de l'état de siège d'Adana (sud

, " de la Turquie), 8-toOnappris vendredi de source
judiciaire.

Devant la sixième cour de la loi martiale s'est
achM le procès de 90 militants de la principale
organisation clandestine de "extrême-gauche,
Dev-Yol (la voie révolutionnaire), accusés de
plusieurs meurtres, d'actions armées et de
nombreux hold-up, pe~rés entre 1979 et
1982.lls ont notamment abattu lin 1980 un offi.
cier américain, William Herrington, à Adana.

Osman Karabulut, Ramazan Deniz et Irfan
Huyutemlz ont été condamnés à mort, 10 de

10.8.198&5

IUJlÏ)JSTAN
La guerre CODtlDue

Deux officiers, un soldat et
trois militants s6paratlstes kurdes
ont 6t6 tua vendredi dans T'eux
affrontements lI'IIIâ qui se IODt
produits dant la province sud.
orientale de Siirt, ont annonœ
dlmancbe les autorItI:s mlIItalres
turques. Ces affrontements ont
eu lieu au cours d'op6radons de la
,. arm6e dans le c:adre du rada-,
sqe 1yst6mldque qu'elle poursuit
depuis 1'6t6 dernier dans le sud_
de la TurquIe contre les rebelles
du parti des travailleurs kurdes
qui a pris la tete d'un front de
lIb6ration nationale du Kurdis-
tan.

I

1
10.6. 198&5

T : III ..r ....
Deux officiers, un soldat et trois

militants séparatistes kurdes ont été
tués vendredi dans deux affronte-
!J'!!';ltsarmés qui se sont produits dans
la province sud-orientale de Siirt, ont
annoncé hier les' autorités militaires
turques. Ces affrontements ont eu
lieu au coun' des opérations' de ratis-
sage que l'armée pounuit depuis l'été
denûer dans le sud-est de la Turquie
contre.1e Parti des travailleun kurdes
(PKK) qui a pris la tête d'un front de
libération nationale du K.urdistan.
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Il avait38 ans.....

L'UNION 2.7. 1985
••

QOTIDIEN DE PARIS 3.7. 198'.

IITf!lTluie :
IIIfrOntements
su Kurdistsn

Hier, dans le ~ de
la Turquie, trois affronte..-
menti a"",s entre lee

, Mparetlates kurdes et
l'ann'' ont ~ la

I mort de .. pt rebell ..
kurdes et d'un ~t. Le
commandemant de la
7. armée, ,. _"".abl.
de la répre.. lon des
commandos du parti des
travailleur. kurde.
IPKK), a annonc6 la mort
de quatre "pereti .. e. au
cours de deux affronte-
ments dan. le. province.
de Siirt et Mardin,
Trois autres "paretl ....

'ont été abattus au sud
. de la province de Balis,
. l'une des seule. pro-
, vinces è forte population
I kurde è ne pas 'tre sou-

l mise è la loi martiale, Au
cours de C¥l mIme

. affrontement, un soldat a
! ét~ tué et deux autres
I blessés. Depuis l'été der-
i nier, I.. affrontements
I ont provoqué la mort de
I soixante-huit sépara-
I tistes kurdes, quarante-
I deux soldats et quarante
I civils. -'"

Missak Manouchian est né le 1.' septembre 1906 à
Adyaman en Turquie, d'une famille de paysans.

Ses parents furent victimes du génocide dirigé contre
le peuple arménien par les Turcs. Son père mourut en
combattant. sa mère elle, fut victime de la famine.

Recueilli en 1915 par des amis ~es, le petit Missak
passe sa jeunesse en Syrie. Il débarquiT Marseille en 1925
et monte très vite à Paris où il se fait embaucher comme
toumeur chez Citroën.

Succède ensuite une longue période de chômage.
Pour survivre, Manouchian pose pour des sculpteurs de
Montparnasse. C'est dans ce quartier rempli d'artistes qu'il
se lie d'amitié avec deux poètes arméniens, Issahakian et
Semma. Il fonde avec eux, deux revues littéraires. Il devient
passionné de Michel-Ange, de Bach, de Beethoven. Il dé-
vore les œuvres de Tolstoï et Gorki et adore Romain Rol-
land.

Ses connaissances culturelles le mènent à la Sorbonne
où il se retrouve auditeur. .

En 1934 il s'inscrit au Parti communiste, On fait de lui
un orateur. l'année suivante il rencontrera celle qui fut sa
femme, Mélinée.

1936, c'est l'avènement du Front populaire. Manou-
chian devient rédacteur en chef de l'hebdomadaire politique
« Zangou » puis 8St nommé secrétaire général de l'Union
populaire arménienne.

Devant les événements espagnols, face à la montée du
fascisme italien et allemand, il ne peut que crier son an-
goisse.

Un itr. tonuré
Tout le long de sa courte vie, Missak Manouchian fut

un être torturé, inquiet. Mécontent de lui-même, éternel in-
satisfait il fut sans cesse tiraillé entre deux forces contraires :
le Réel et l'Imaginair •. Ainsi écrit-il en 1935 : toute ",on
âme est au bout de mes lèvres et je ne parviens pas à établir
le contact avec ceux que f aime •.

l'histoire l'habillera en héros ..

.I....D.
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Turquie
• AFFRONTEMENTS AVEC

LA GUERILLA KURDE. -
Trois affrontements lftIr6s entre
des' gu6rilleros " s6paratistes _ .
kurdes et l'arm6e ont fait huit:i
morts dont un soldat turc, a-t~ :
annonc6, le mardi 2 juillet, d'f1 .
source officielle l Ankara. Ces '
affrontements ont eu Iielt dans le. :
sud-est du pays, dans lea pre>-
vinees de Bitlis, de Siirt et de :
Mardin. Ces nouveaux combats
portent l soixante-buit le nombre
des "s6paratistes_ tu6s depuis
que lea Kurdes ont repris leurs
activit6s militaires durant 1'6t6
1984. Lea forces de. l'ordre tor.
ques ont perdu' quaranto-deuX
hommes ; il Y a eu querante-deux
victimes parmi les civils. -
(AFP. Rßter.)
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La hantise .turque des «bandits)) kurdes
De notre envoyé spécial JAN KRAUZE

Les visages se ferment

Sc risque-t~. en y mettant Ica
formes, à ~voquer la • question _
avec des Turcs. responsables politi-
ques ou simples particuliers? Pre.-
quo l coup s4r. les visaJCI se fer-
ment. le langa,e se crispe. Certains
DieDt COIDpIatemeRt l'exIItence d'~

19

Le probl~me est ancien et infini-
ment complexe. Vieux peuple. les
Kurdes. r~partis essentiellement
dans des territoires turcs. irakiens,
iraniens - et accessoirement sy-
riens. - n'ont pratiquement jamais
eu, dans l'histoire. d'Etat propre.
leur culture est orale et leur 1angue

(d~IÏe~rs fort~ÏiÏëiit clilf6reiaCi& '
selon les r6lÏons) n'a reçu qu'UICZ

- r6cemment une transcriJ'lÏO!l 6critc,
l travors d'ailleurs trois alphabets
concurrents. C'est en Turquie que
les Kurdes sont les plus IlOIDbreux
(les estimations varient eDtre quatre
ot douze millions de Kurdel
• turcs ... concentr6s danl l'Est.'
mais ausai l Istanbul où ils seraient
pR. d'un million). C'est ausai CD
Turquie que leurs droits propres
sont les plus limit6s - à vrai dire
nuls: aucune autonomie d'auc:unc

. ~- -.-~ . --
sorte ne leur est reconnue. aucune'
identit6 particuli~re mame. Le siJn-
pIe mot de • kurde .. est;~t de
la presse. la lugue kurde' .,n'est pas'
CJIICiaMe. il n'y a aucune publica-
tion en kurde (quelquel-uDes
av_nt pu paraître dans les an-
D6ès 70. c'est-à-dire avut le coup
d'Etat militaire), ot on n'entend ja-
mais un mot de kurde à la radio.

ICe sont des AnnÎIIiIIILH I

du tchador. plus loin eacore cie la.,
Distre tenuc islaIniate .moderne-
(gabardine boutonn6e jusqu'au 00II
par 40 oe 11'ombre). qw rec0m-
mence à s6vir - mais en petit 1lOIII-
bre, - dans certaiDes viIIèa de Tur-
qt'tie. .

hlima. JO Mais aussi. sans t6mom. il
anive qu'un homme laisse transpa-
... sa haine des Turcs. ses sympa-
.... pour. pele-male. le PKK (le
Parti communiste du Kurdistan.
rune d. principales orpnisations
clandeltines kurdes) • la social-
.cl6mocratie et 10 marxisme-
l6ninilme. tous par6s sans doute des
vertus de l'opposition au pouvoir
(turc) en place. Un jeune cha~ffeur

Les Kurdes. pas seu1eDlcnt la ~ •de do1mus (taxi). kurde chr6ticn et
tite minorit6 qui palle 1'6t6 IGIII tel tRa fior de l'etre. fait part. au
tentes dans les alpqes, maiI...ame contraire. de son aversion pour les
ceux dea villes et des bouraa. lClnt budits et de sa Iympathie pour les
trà attac" lleurs COItUIDII tradi-: lOlda
tionncIJ - lIlUlI doute parce quc c'est ta.
l peu prà'la seu1e oriainaIit6 qu'oa;. Mais Oll peut ausai trouver des
leur c:onc::Me. - avec J'uqe. pui6' 1'urcs qui • d6couvrent - lUI' place
uniquement, de leur propre Janaue.; UD probl~ kurde qu'ils iporaient
Mame les hommes, dans Ica viIlaaes, ou vouJajont iporer jusquo-ll, tel ce
portent en &rand DOmbre le turban lIl6decin enlev6 par dea DWI11Ïsard1
et la longue ceinture plusieurs foil' qui avaient besoin qu'on IOÎJDC cer-
enroulœ qui soulipc leur silhouctte, taÎIII des lours. dans les DlOIltapes
~tonnamment svelte et droite. Fid~ IÏtu6es entre le lac do Van et la froo-
Iit~ lIa tradition qui ne doit pas trop' tiàe iraniCllDe.
faire illusion : dans tel foyer de la
bourgade perdue de Beytusse~n~
la m~re apparaît. pour la photo.
ses superbes vatements nationaux. la
jeune fille de la maison s'empresse,
elle, d'aller mettre sa jupe de jean,
en prenant bien soin de descendre la
ceinture sur ses hanches, et de for-
cer sur le rouge l ~vres. '

Qui sont dOnc ces • bandits .. qui
viennent ainsi tro~l}ler cette ex~

tence où ce qui n'est heureusement
pas encore du .folklore .. va do pair.
avec la pauvret~. le chômage sou.,
vent. et aussi une dure exploitation : :
les paysans kurdes sont li6s par des ;
relations quasi féodales lieur s:ci- ,
pur. kurde lui aussi •• l'ap ... UD ,
Arabe de Mardin doDDCune explica-
tion bien particuli~re : • LeI te"~
mtel Ife lOIIl pal deI Kwül. mois
da ArmIllieM qui 11Ïe1lMrIl de S~
rie. - Venion futaisiste mais lourde
de souvenin et de haine. dont on re-

"trouft pourtaDt une certaine ~ce
ciani les explications fournies par les
hommes politiques d'Anlcara. A les
CD croire. • terroristes.. kurdes et
llI'IMaiCDs sont entraÎll6a de concert
~' des camps situ6a en Syrie.
avant de s'infIltrer CD Turquie en
peasant par l'Irak. Scion ces memes
.... ponsab1es. ils ne seraient que
et qwlqwl cerlltlilfel.. au total. mai
vus d'une population qui souhaite vi-
vre on paix et manipul6s par
• 1'6tran,er -. Sur place. les r~-
ponses obtenues 'sont l1lOÏnI uDivo-
ques. et encore faut-il faire la part
de la prudence qui est de mise sur
un lujet tabou ot de la difficult~ l
communiquer.

On entend dos r~nexions du
JOnre :. TIU'CI et Kwdel, pal de
probliltV ... ou encore. aVltCun sou-
rire : " 'fW:CIet K"'Ül, petitl pnr

santes jumelles. t~léobjeè~ifs. cartes
d~taill~ (ils sont ornithologues).
L'affaire,se ~glera pourtant apr~
quelques verres 'de thé offerts par
l'officier respan.sable du ,poste de
Sirnal\. aussi déborina~re à leur
~gard 'qp'à oélu1"~'-,deux journa-
listes'"qui font.-du ,«'tO\1ri$me.. dans
la r~gi()Î1... ' " ~"'"

Cela dit, il serait ria!'f d'induire de
cette attitude Pms,que cprr~cte 'à
l'~gard d'~tranlcri q\le' tOllt se passe
aussi bien avec les populations. Dans
certain$ bourgs. l'arrtl~ '~st, 'si lour-
dement pr~sente que le vJllàge sem-
ble en Etat d'occupation : patrouilles
constantes. interdiction de sortir la
nuit. ' ,

Dans les zones frontali~res. les
restrictions SGntencore plus sév~res.
Le.s Ilabitants n'ont le droit de possé-
der chez e9x que leS provisions stric-
tement n~cessaires à leur consom-
mation courante, pour em~cher
qu'Hs n'alimentent les «sépara-
tistés ... et il va sans dire que fournir
nourriture ou abri aux «terroristes ..
attire de très s~rieux ennuis, alors
même qu'il n'est souvent guère pos-
sible de faire autrement. dans des1
hameaux isolés par exemple, _

Et pourtant. abstraction faite de;'
l'omnipr6sence de gendarmes cas-.
qu6s et sur le qui-vive. la vie semble
plutôt paisible. entre Diyarbakir et
ses noirs remparts au-dessus du Ti.'-
gre. Mardin. perchœ en aplomb d~,
la Haute-M6s0potamie. et où lesl

trois boules blanches des radars'
am~ricains dominent la plaine kra-'
sée de chaleur et la Syrie toute pro-
che. Et, aussi dans ces montagnès'
aux confins de l'Irak, et, plus à l'est.
de l'Iran. Dans toute ces ~gions. les
Kurdes sont majoritaires. aux c6t6s.
de Turcs ou d'Arabes. Distinctions,
sacrilqes - car. seloD la ferme tra-:.
dition k6malilte. tous sont turcs et:
seulement turcs. ce qui doit sufTll'C 11
leur bonheur et lieur fiert6. '

Les K..... ill IOIIt ici. toW tri&. f
en contrebas du col. dans dea C&JIIoo~
pements de tentes de laiDe noire. non
loin dea soldats barricad6s. qui el4X:
sont tous, presque lIlUlI exception.,
turcs (les appel6a appartenant '1..
l'ethnie kurde sont prudemment CIl-'
voy6s vcrs le centre ou l'ouest' de I

l'Anatolie pour faire teur service mi-i.
litaire). Un beracr. revetu d'unei',
grande houppe1ande blanche tcDcIue'
par un blton au-dessus dea 6paules,
fait traverser le campement l ~,
centaines de moutons et de ~vres.
Autour des tentes. des dizaines d'en-
fants qui vieDDCntfaire des Idees l
1'6tranger. Les nIles. y compris les
plus petites, arborent de jolies robes ,
longues en tissu l~ger ot brillant.
par-dessus dea pantalons serr6a aux
chevilles. Tenue pudique sans doute. '
mais tout Y est joie. couleurs vives et ,
bijoux d'or et d ..... ent. On est loin ,

Uludere (sud-est de la Tur-
quie). - La nuit tombe sur le col.
estompant les hautes montagnes
pel~es du Taurus oriental. Une
dizaine de • gendarmes.. en tenue
de combat sortent de leur fortin
entour~ de sacs de sable. emboîtent
leurs chargeurs. arment leurs fusils.
et se dirigent vers les trous d'homme

.diss6min6s autour du • poste.. (1
2500 m~tres d'altitude). pour' un I

tour de garde qu'ils passeront à ~pier !
des pentes si nues qu'on imagine mal!
comment l'ennemi pourrait s'y dissi-'
muler.

Sur le bord de la route. d'autres'
gendarmes braquent leurs pistoleti___ 0"' ., ~

mitrailleurs sur les passagers du
camion où' nous avons pris place.
Mains sur la tête. fouille et contrôle
d'identit~. La routine. dix. quinze
fois r~~tœ. au cours d'un ~riple de
plusieurs centaines de kilom~tres
dans ce qu'il n'est pas question
d'appeler le Kurdistan turc. et où.
depuis le 15 août de l'annœ der-
ni~re. les .. bandits ". « terroristes"
et autres " séparatistes". pour utili-
ser le vocabulaire en usage. ont
repris leurs activit~s. Plusieurs
dizaines d'attaques, quarante sol.
dats et gendarmes. quarante civils et
soixant-dix-sept « s~paratistes ..
tu6s. et cinq cents faits prisonniers.

La situation serait-elle si grave, la
r~gion livrœ à la gu~rilla? On a
bien du mal à le croire. Certes. les
soldats sont nerveux. les postes de

I gendarmerie, dans' chaque village,
ressemblent à de petites places
fortes. les fouilles et les contrôles
sont constants et syst~matiques. et.
en montagne, les gendarmes ne se
d~placent qu'en conyois. une ~uto
mitrailleuse et plUSIeurs camIons.
une soixantaine d'hommes. le doigt
sur la d~tente.

Mais dans la benne de notre
camion. qui brinquebale sur des
routes impossibles, ne traversons-
nous pas bien tranquillement. y com-
pris de nuit. et dans les d~fi1~s de
montagne, ces régions ~putœs si

, peu sûres? L'explication est sim-
ple : les «bandits .. ne s'attaquent
qu'aux soldats, ce qui en fait déjà
des bandits pas tout à fait comme les
autres, La région. où l'état de siège
càl maintenu, et le sera sans doute
pour longtemps encore, n;èst d'ail-
leurs nullement interdite aux ~tran-
gers.

Cet AlIemand musclé et solitaire
qui affronte à v~lo les omi~res. les
cailloux et les cols interminables, ne
semble rien redouter. Ces trois
jeunes Hollandais en voiture parais-
sent. eux. tr~ inquiets. mais c'est
qu'ils viennent de se faire interpeller
en possession d'un mat~riel ,un ~u
• d~licat.. dans ce contellte : pUIS-



••
••

c. n'ontpli d'ilphabet J

Dà Ion, tous les aJ'IUIDCnti sont
bons. Demande-t-on au secr6taire

. 16n6ral du parti au pouvoir, celui de
la «mm patrie,., pourquoi aucune
publication en kurde n'CSl a~toris6e,
il vous r6pond I&DI SOUrciller et
contre toute 6vidence: "pa,ce qll'jJ
,,'uiste pas d'alphabet kll,delO,
landis qu'une jeune journaliste
avance ing6nument: "mais pal'ce
qlle les K."des Ile 1'0IIt pas de-

(1) Une premi6re l6rie dè'bondam-I
nations, clont dix pe~.capièalel, œt
6t6 prcII1OI1C6ea le 10jl&illet.

IfIIINlb... un haut responsable du
principal parti d'oppoIitiOD, le so.
DEP (lOciakI6mocrate), actepte
lui d'6voquer la question avec ..
nit6. " Ils lOIII œ fII'OIIIItI WlII Bre-
tolU. YOIre clul1tœ at d'lIW1Ü ,qI1
III quatiOil pluinn sUclu lIWIIfI
IIOIU. ,. Et de rep'Otter que l'arm6e,
«danl l'Elt,., se lOit lOuve nt
conduite avec brutalit6, battant ell
public les bommeI des vil1aps pour
les faire parler. Mais lui-mhle !JIe
parvient pasl dillimu1er une petite

. ce de dÎdain l l'id6e qu'on= eueiper le kurde ciani des
6coIeL ..

L'ancien premier ministre. ~. Su-
leyman Demirel, actuellement mter-
dit d'activit6 politique. ell beau~p
plus direct. Certes, la 'question
lturde Il'CSt pas pRa d'eue r6tl6e:
«Mais flOW tlVOIU les moyeu tk
faire face - OIIi, pal' la ftJ#a, je
\IOIU le disft'tlltCumellt.•

On aurait tort de croire qu'l pu-
cbe on pense trà diff6remment. La
question kurde, explique un publi-
ciste connu, poursuivi en justic:e
pour avoir lip6 l'an dernier un ap-
pel pour la fin des lois d'exception.
«,,'est pas prioritaire. L'importallt,
c'est le ntablisse1M1It de la dI~
c,atie, et 1I11e r"'qllie socialiste •.
Le premler point au moins. ~ d6-
mocratie compl~te, profiterait saDI
COllteste l tous lcs citoyens turc:l,

• kurdes compris. Ce r6tab~ment.
lent et timide, semble d a"leun
avoir d'assez bonnes chanc:es de se
r6aliser. Mais pour le rate, lei
Kunles. s'ils ne sont pas totalement
asIimil6a d'ici 1l. devront attendre
loqtemps. trà IoDJlemps. Plus que
les quelques centaines de «~-
tistes. qui attendent d'eue JU'6s'
dans les prisons de Diyarbakà ou cU'
Mardin (I). ~ plus que lea I~,'
darmcs turcs, tapis. dans leurs ~q:
le doiJlsur la d6tente, et q~' •.
n'attendent que la rel"e,. ~:'~ll;
quille.

MER

CASPIENNE

o km 300.. .

IU.R ••••• I

C'eIl+dire pas les kurdes), OIlleDt
la r61wpnc:e d'un vieux complexe
et d'une hantile : la Turquie Uma-
Iiate, cette Turquie qui, apra. a~
bien failli lOllIbra' ciani le n6ant
.pra. le d6peçqe de l'Empire otto-
man, l'Olt r6tablie de jUltesle arlee :
l rextreme 6nlqie d'Ata Turk (qui
l'empressa d'ailleurs de r6primer
cieux moites kurdes), c'est bien la
plus petite Turquie qui ~ eue.
Accorder la moindre COIlCeIIIOIlaux.
Kurdes, qui IOIIt des millions, et
dOIlt c:ertains rewndiquent ouve~
ment une r6publique f6d6Re, voire
l'ind6pendanc:e, ce serait enlever
quelque choie l cette Turquie ~jl
r6c1uite au minimum. Pu q\lelUOll
donc de recoanaItre aux Kurdes une
once d'autonomie, mame culturelle.

: Ce serait une insupportable atteinte
lia patrie lurque.

quelconque problàne, GU bicD le li-
mitent l la seule dimenIioa lOciale '
et 6c0n0mique. invoquant ~ c..
Kurdei qui ont r'UII1, ex-
amballacJeun GU riches marcbands:
d'Iltanbul : ce qu'il faut. c'est cI6vo-
10pper l'est du paya. y briser lei
Itructurel f6odalel. D'ailleur ..
entend-on, ici et Il, le aouvcrnement .
l'Y emploie, et l'arm6e, loin ~ l'C>>
cuper limplement de ~.ac-
complit l pRsent !ID travail remar-
quable, ouvre des 1'QUtea. a~
une aide sanitaire ... Pe.t~, IIWI
lur place, cette activit6 «COIIItruc-
tive. ne saute pas aux yeux. Les.
rares travaux que nous avons pu'
CODItater 'taient bien le fait de ci-
vils meme Ii 6videmment des 101-
dat~ en armel surveillaient lei'
abords du chantier. Nous n'aVOlll
parcouru, il est vrai, qu'~ petite
partie de Cel trà vastes r6sions.

Pourquoi cette 6tranae obstina-.
tion l d'nier toute identit6 particu-
li~re aux Kurdes. si ce n'est celle du
m6pris : "Si VOIU t,aver&ez "" vil-
lage sale, c'est qll'jJ est k."de ...• A
peu pRa partout, à .. uche comme 1,
droite, au pouvoir comme dans.l'op-"
position, on se heurte l ce qw rea-~
semble bien à un v6ritable blocale,
psycholQJique. A travers les arlu-)
menti juridiques constamment 6vo-,
qu6s (le trait6 de Lausanne de 1923";
qui, dallll IOn interpr6tatioD .. tU~-1
que. ne reconnait comme !\Culesml-
norit6a que I~ DOn musulmanes,.~

~ Régions de peuplenJent kurde

20
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De source militaire turque, trois

militants séparatistes kurdes ont été
tués par l'armée dans la province
extrême-orientale ide Hakkari (fron-
talière avec l'Iran et l'Irak). Les Kur-
des auraient été repérés dans la ~on
montagneuse de Semdinli et auralent
refusé de se rendre .

20.7. 1985

22. "t. 198~

23.7. 19SD

• Cbtq ,."'"ft~ ".....
hl pI't1l'IJa th BttJr!!'t:iaq c-'Pa-
radateiJO laardeI ont 6t6 t1l6l par lei
forcel cie 16curit6 daDs la province
cie Bitlis (IUd-est de la Turquie), a
annonc:6, ~l 18 juil1et, Ie .. ver-
neur provincial, M. Mehmet UI .

Selon UD communiqu6 du lOUver- .
neur, tes cinq hommes, fortement.
armâ, avaient 6t6 rep6r6I dans la
r6,ion de Mutti (ouest de la pro-
vince). Ils ,-t refus6 cie se rendre
au forcel.4e ,endarmerie. lur les-'
quellel ill ont ouvert le feu, avant
d'atretu6a. - (AFP.)

Tt..~I:'"
Un militant de l'oraanisation sépa-

ratiste kurde « Rizgari» a été
condamné à mort par un trjbunal
militaire de Diarbakir (sud-est cie la'
Turquie). Un autre militant a été
condanmé à 20 ans de prison. ToUl
deux étaient accusés de nombreuses
actions terroristes, dont des meurtres
«risont d la séparation d'lI1Iepart dM
territoire turc».

~ "15.7.1985

~La guerre
contre

les Kardes
Le Kurdistan de Turquie est depuis

près d'un an soumis à une implacable
opération de ratissage par les mili.
taires de la dictature d'Ankara. Le
15 ao(àt dernier, les militants du Parti
des travailleurs kurdes (PKK) avaient
appelé à l'insurrection contre la dicta-
ture. Décrété « région critique » par
l'année, le Kurdistan - région de
l'est de la Turquie - est encore plus
durement frappé par la misère et le
chômage que le reste du pays. De
nombreux Kurdes ont été victimes de
la répression. Mercredi dernier 80-
core, dix d'entre eux ont 6.té
condamnés à mort par un tribunal
militaire.

L'« Opération soleil )), selon la ier-
minologie militaire d'Ankara, qui se
poursuit depuis l'an dernier se tra-
duit, d'après les témoignages rap-
portés par le correspondant de l'AFP,
par un « quasi-«at de guerre )) qui
aurait atteint « un point de nön-
retour ». Depuis le début de l'insur-
rection, « la sympathie de la popula-
tion pour le PK/( croit parr:e qu'il ne
combat plus que contre l'année tur-
que )), a affirmé un médecin origi-
naire de la province de Van.

• UN MIUrAHI' QAJDE, Aytin Y•
Iefh. III mort ~ cial la
pI'IIOII militaire cie Selimye, '. ätanbuI. le. 15 mil demler, a annonc6 IOD ~
lion, Teboin, 9'Ii lutte pour l'IndIipen-
dance du Kurdlllan. Condamn6 llDOlt,
il a.. ~ ... peine commu6e en cMtèn-
tioIa perpetueUe. D'autre pan, dil miJi-
.. kuldel ont l:t6 ClOIlCIamMI • lIlCIit,
mercredi, par un tribunal lIIiIiIaire cie
Pi~, et trente-buit ...... • ciel

,J;lCIMI de YÏDIt-iluab'e ~,~ prison.

.~. 12.7.1985••

• Dix séparatistes kurdes \
condamnis à mort. - Une côM"Mär-
tiale si6geant l Diyarba1cir, dans le
sud-est de la Turquie, a, le 10 juillet.
condamn6 l mort dix s6paratistes
kurdes. Ceux-ci 6taient ju,'- en
compaanie de quatre-vingt-huit au-
tres personnes pour avoir particip6l
des raids arm6a, le IS aoOt 1984,
contre deux bouraades d'Anatolie
orientale. Une condamnation l Il\,
d6tention perp6tuelle et des peineS>
Allant l vinat-quatre ans de prison
lilt, en outre, 6t6 pronqnc6es. Pour
Ilprc~i6re fois, la cour'a fait usaged'. '.II'lte loi autorisant des re-
... lie ~III en faveur d'inculp6s
.. ' lit ooop6rer avec la jus ..
.....- (l1li"") .

lU
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AMNESTY INTERNATIONAL CALLS ON TURKISH AUTHORITIES TO STOP TORTURE

Torture of political detainees in Turkey remains widespread and systematic,

in the absence of effective action by the authorities to stop it, Amnesty
International said today (Wednesday 24 July 1985).

As it published its latest report, Turkev: Testimonv on torture, the

worldwide human rights organization revealed it had new evidence on the

continued use of torture, received since the report went to press.

The report pointed out that detailed information on torture related

mostly to political prisoners in incommunicado detention. But information

received over many years strongly suggests that torture of criminal

suspects is also routine in Turkish pOlice stations.

The accounts of seven women and six men in the report describe torture

alleged to have occured up to early 1984. The methods detailed include:

electric shocks, falaka (the beating of the soles of the feet), burning

with cigarettes, hanging from the ceiling for prolonged periods, punching,

kicking, beating and assaults with truncheons, sticks and iron rods on all
parts of the body, including the sexualorgans.

. .. /2
"." -.

g 01-833 1771 Telegrams: Amnesty london WC1 Telex: 28502
Amnesly Inlernallonal is an Independenl worldwide movemenl wottung Impartlilly for Ihe release of". prisoners 01 COflICience. flir and prompt triall
for poliIleal prisoners anclan end to torture and executIOns. It ISfunded by donallOns from .,s members and supporters throughout the world. It ha
formal relallons With the United NatiOns. Unesco. the Council of Europe. the OrganlzallOn ot African Unity and the OrganiZation of American States.



Tens of thousands of people have b.en de~ained since the military

takeover of Septemb.r 1980, the report said. Turkish press r.ports list

year suggest.d that n.arly 180,000 people had been held at some stlge since

then. The Amnesty International report says that the arrests Ind

allegations of torture are continuing.

The 76-page report points out that many former detainees will only

talk about their experiences after they have left Turkey - usuilly in

secret.

One of the testimonies received by Amnesty International since th.

report went to press was that of a lawyer detained in Harch It Istlnbul

pOlice headquarters and the Selimiye military prison. He said he had been

hung by the hands, given electric shocks and hosed with high pr.ssure cold

water.

The Turkish authorities have repeatedly denied that torture is

systematic. They say all complaints of torture are investigated and that

when torture has occurred those responsible are prosecuted. But Amnesty

International said it knew of hundreds of allegations of torture which have

not been investigated

The report said that in view of the solid evidence of torture over the

years the Turkish Government should act now to stop it. It called on the

authorities to implement measures to combat the use of torture.

Among these, the report said, should be safeguards to ensure that

incommunicado detention does not become an opportunity for tortur •.

Relatives should also be informed promptly of the whereabouts of detain.es.

There should also be regular visits of inspection by an independent body to

places of detention to ensure that torture does not take place.

~~BARGOED FOR: 2301 HRS GHT TUESDAY 23

JULY 198 23


	page1
	titles
	URD 

	images
	image1
	image2


	page2
	page3
	titles
	SOM M A IRE 
	HOMMAGE A Y. GONEY 

	images
	image1


	page4
	titles
	MORT DE 

	images
	image1


	page5
	images
	image1


	page6
	titles
	, 
	, 
	L'ASSOCIATION 
	A SIGNALER 0 


	page7
	titles
	• 
	t 


	page8
	titles
	t 

	images
	image1


	page9
	titles
	• 
	• 
	.. 
	, 
	BON DE COIIIIANDE 
	...•••••••••••••••••••••••••••.•..•.....•.••............•........................... Nombre x .....•... F - ••....••••... FF 
	..................................................................................... Nombre x ~ ...••.•. F - .•.•.••..•.•• FP 
	••••••••••••••••••••••••••••••••••.•••...•.......................................... Nombre x .......•• F - .••••••...••• FF 
	.••••••••••••••••••••••••••••••••••••••..••..••...................•................. Nombre •...•.•... x •...••.•. F •..•••.•••.••• pp 
	••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••.•..•.•.........•........................... Nombre .......•.. x .•••••••• F ~ ••••.••.••••• FF 
	NOM: 
	ADRESSE: 


	page10
	titles
	NOM: 
	ADRESSE : 
	• 
	• 
	l 
	-----------------------~ 
	-----------------------~ 
	BON DE COMMANDE H~t 
	D 
	Nom . 
	Adresse : 

	images
	image1


	page11
	titles
	• 
	,~----------------------------------_ ... 
	SOUTIEN A L'ACTION DE L'INSTITUT 
	--------------------- >< 
	BON DE SOUTIEN 
	. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
	. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 


	page12
	titles
	LA REVUE DE PRESSE~ EN BREF 
	• 


	page13
	images
	image1
	image2


	page14
	titles
	AZADI KURDISTAN 
	." 
	By Dr. Margaret Kahn 
	Instltute 
	Kurde 
	HUMANE FOUNDATION 
	NO:472 
	372-()()'15 
	Littérature kJ!!de 
	"""29" 
	CARDIF 
	28.5 .. 1985 
	Bulletin Critique du Livre Français 
	_:'droItS de l'hOmme:: 
	: la pluralité des culturèS.'. 
	T~-"-r~-- 
	KJIIPE. 
	824-64-64 
	"ŒIII1IE I 
	:;c.t.:7-~.=-~~~~~ .. ~~:.~~!~~.:,,,î 
	• 

	images
	image1
	image2
	image3
	image4


	page15
	titles
	The Konti 
	Cul sb Progra 
	...... ' 0' .IO<""lon .gaio" tu"""" ne'gb""'" ~on . 
	K_. ,h' .".,......,. ""'" by ~"","" ,le> _d -" to 
	An Op 
	en Letter to th 
	of the Unit de President 
	__ -""" dlIfeI<t". In _inl"""'" "",,- apt"" 
	",<Veri of ,h' P'" 10 yeat'. and _l''' ",n''''''''' '0 .not"" 

	images
	image1
	image2
	image3
	image4
	image5
	image6
	image7


	page16
	titles
	• 
	.. 
	18 APR 1985 

	images
	image1


	page17
	titles
	~L., / J /<1 ,L 
	.. 
	• 


	page18
	titles
	Le consulat de Suède 
	occupe par des Kurdes 
	DERNIERES NOUV Ji~Lll~R ')'f\ LS.ACE 
	25.5.1985 
	L'EVEIL DE LA HAUTE LOIRE ~=~.qa'ilprojetait. 

	images
	image1
	image2

	tables
	table1


	page19
	titles
	:INTER~ATIONAi"HERAlDTRIBuNE~' SATURDAY.SUNDAY, JUNE 8-9, 1985 
	EthriklK~;d PopuÛltion Pers~ts in Guerrilla War 
	'" 
	moul> slate. Tbcir stru&&le is as _ .. ..:._1:. 
	stubborn u thal~fdlow-:xurds in - But !hat has chÀlJg~, Juwu.w.>ts 
	Areas of Kurdish guerrilla activity in southeasL 
	• 
	• 

	images
	image1


	page20
	titles
	~ 
	TURCHIA 
	I NUOVI GIANNIZZERI 
	"9 
	N 
	~ 
	'l. 
	... ~ 
	!c.n 


	page21
	titles
	• 123 
	• 
	• 
	JUIN.1~6 
	MINORITÉS 
	Les Kurdes, éternels rebelles 
	MER 
	• 
	. 
	te Notre 8IpOir 
	'TURQUIE' 
	CHRISTIANE MORE 

	images
	image1
	image2
	image3


	page22
	titles
	.. 
	• 
	THE lUSTUUlJl1'hundlr .1l1li.131.-. 
	Kurds have lost their way in 
	A Kurdish woman and her children . . • citizéns of 
	KURQISTAN' :; 
	From ROBERT FISK 
	Shah abandoned 

	images
	image1
	image2
	image3


	page23
	titles
	• 
	• 
	MEl 
	14.6.1985 
	The struggle for Kurdistan 


	page24
	titles
	• 
	• 
	. 
	MEl - 14 June 1985 


	page25
	titles
	• 
	:_LA LEmE DELA F.I.D .. '3:.LA LETI'RE DELA F.t. 
	18..8.19tm 
	TÜRKiYE POSTASI 
	12.7. 1985 


	page26
	titles
	1.6.1985 
	ALSACE 
	Les Loups gris: 
	A /'intérieur du local des Loups Gris à Francfort. 
	(Photo J. -M. $.) 
	Idéologie et programme 
	Deux millions de Turcs 
	J.-M, S, 

	images
	image1


	page27
	titles
	INroR/"\A,IOtV5 OUVRIE~ES 
	3. 6. 1985 
	• 
	6.6.1985 
	OUEST FRANCE 
	10.6.198&5 
	~ 10.6.198&5 
	A _. _.1, le 
	12.6.1985 
	JEUNE AFRIQUE 
	IRAN -IRAK 
	Irak 

	images
	image1
	image2
	image3
	image4


	page28
	titles
	, 
	• 
	~ 
	3.6.1985 
	~ "de 8. 6.1985 
	LE MATIN 
	Turquie 
	LE MOIS DE MARS 
	Trol. militant. d'.xtr'me-gauche 
	, ' et un Nparlltlate kurde condamnés il mort 
	'La Republique des Pyrenées 
	us. 6. 1985 
	10.8.198&5 
	IUJlÏ)JSTAN 
	La guerre CODtlDue 
	I 
	1 
	10.6. 198&5 
	T : III . 
	. r .... 

	images
	image1
	image2


	page29
	titles
	.... 
	era 
	INTERN.~TIONAL 
	• 
	rlOttne 
	Published ,,:.th The ~f'W York 1UDe8 and The W asbi~OD Poet 
	8.6.1985 
	- uu SCHMETZER 
	Areas of Kurdish guerrilla IICdvlty In soutbeMt. 
	\ Ethnic Kurd Pop.3Joon Persists in G.mrriBa War 
	.. 
	­ 
	• 

	images
	image1
	image2
	image3


	page30
	titles
	-'i' i' 1: - t -£!:.- t ['';' {~Ç..l t " 1'1: ["ft f.~ !:al:- ~, ' 
	"":. ~ 
	.: f 
	- 
	,j', 
	• 
	~f~litr~:[~~! fl~ft~ft~ll! 
	s ~J. fi t r ,t,.f t r ~ [' '~'1 l '-~, ï. c.; f t ,~. l­ 
	,t t \ t' 
	~ :~-t f .ç. 
	E~};' ~:E: '''t. 
	.' 'r.-- 
	E 
	.... 
	'" 

	images
	image1


	page31
	titles
	Il avait38 ans ..... 
	L'UNION 
	2.7. 1985 
	• • 
	QOTIDIEN DE PARIS 3.7. 198'. 
	I I Tf!lTluie : 
	IIIfrOntements 
	Un itr. tonuré 
	.I .... D. 
	4.7. 1985 
	Turquie 

	images
	image1
	image2


	page32
	titles
	16. 7. 1985 
	La hantise . turque des «bandits)) kurdes 
	De notre envoyé spécial JAN KRAUZE 
	Les visages se ferment 
	(d~IÏe~rs fort~ÏiÏëiit clilf6reiaCi& ' 
	. ~- -.-~ . -- 
	I Ce sont des AnnÎIIiIIILH I 

	images
	image1
	image2


	page33
	titles
	• 
	•• 
	c. n'ont pli d'ilphabet J 
	.. . 
	IU.R ••••• I 

	images
	image1
	image2
	image3


	page34
	titles
	T .... :..- 
	20.7. 1985 
	22. "t. 198~ 
	23.7. 19SD 
	Tt..~I:'" 
	~ "15.7.1985 
	contre 
	les Kardes 
	.~. 12.7.1985 
	• 
	• 

	images
	image1
	image2
	image3
	image4


	page35
	titles
	r 
	amnest~ ' 
	International news release 
	I. 
	• 
	INTERNATIONAL SECRETARIAT 
	1 Easton Street london WC 1 X 8DJ 
	INTERNATIONAL EMBARGO: 
	g 01-833 1771 Telegrams: Amnesty london WC1 Telex: 28502 

	images
	image1


	page36
	images
	image1



